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millions de tonnes  de
céréales ont été produites
en 2012, , a annoncé ven-
dredi l'Organisation des
Nations unies pour l'ali-
mentation et l'agricul-
ture. 

200 20.000 20
Soudanais du Sud sont

menacés de ne pas être
évacués en raison du
manque de fonds a déclaré
l’organisation interna-
tionale pour les migrations.

personnes ont été tuées
samedi matin lorsqu'un
bus s'est renversé dans une
gorge dans l'Etat de
Himachal Pradesh, dans le
nord de l'Inde.
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"Même si tous les espoirs placés et tous les objectifs assignés à notre 
participation (à ces élections) n'ont pas encore été concrétisés, il n'en
demeure pas moins que le FFS est aujourd'hui une force politique
incontournable et un facteur de stabilisation dans le pays, comme il est
toujours porteur des espoirs de la population, et toutes les décisions qui
seront prises lors de la session le seront dans le respect absolu de
l'autonomie du parti et dans la réaffirmation d'un esprit d'ouverture
jamais démenti."

Ali Laskri :

Pour lutter contre le piratage, Google modifie son algorithme 

Depuis quelques jours
certains quartiers
d’Alger sont privés
d’eau courante, cer-

tains à cause de l’interrup-
tion du courant électrique
qui paralyse les pompes,
d’autres font les frais de
fuites sévères pour
lesquelles l’entreprise des
eaux se voit dans l’obliga-
tion de couper les vannes.
Colère pour ces populations
en temps de canicule pour
qui ces désagréments
auraient pu venir à un autre
moment. Du côté de Hai El
Badr  et la cité jouxtant le
complexe de tennis de
Badjarah, les résidants sont

privés d’eau depuis trois
jours, la Seaal en travaux sur
les lieux pour rétablir au
mieux l’eau potable a dû bar-
rer la route ce qui qui a
provoqué un immense bou-
chon au niveau du carrefour
menant à Badjarah.
Coupures de courant, d’eau
potable, canicule et encom-
brement monstre  avec le
Ramadhan aidant tous les
ingrédients sont réunis pour
mettre les nerfs à fleur de
peau des Algériens dont le
sang a vite fait de faire un
tour et d’exploser.  

Le groupe internet Google a annon-
cé, vendredi dernier, une nouvelle
modification de l'algorithme de
son moteur de recherche, destinée

à donner une plus grande priorité aux
publications légales par rapport aux
sites ayant fait l'objet de plaintes pour
p i r a t a g e .
"A partir de la semaine prochaine, nous
commencerons à prendre en compte un
nouveau signal dans nos affichages: le
nombre de demandes de retrait pour vio-
lation de droit d'auteur", a expliqué le
vice-président de l'ingéniérie Amit
Singhal sur le blog du groupe. 
"Ce changement devrait aider les inter-
nautes à trouver plus facilement des
sources de contenus diffusée sur (la
radio publique) NPR, d'une émission de
télévision sur (le site de diffusion en
streaming) Hulu, ou de musique sur
S p o t i f y " .
Depuis que Google a remanié son sys-

tème de repérage des droits d'auteur il y
a deux ans, il est en mesure de recueil-
lir beaucoup plus d'informations sur les
programmes piratés qui apparaissent en
ligne, selon M. Singhal. Google
affirme recevoir plus de demandes de
retrait de contenu quotidiennes - 4,3
millions ces derniers 30 jours - qu'il

n'en a reçues durant toute l'année 2009.
"Les sites faisant l'objet de nombreuses
demandes de retrait pourraient apparaître
plus bas dans nos pages de résultats", a
indiqué M. Singhal. 
Les sites en question seront toutefois
prévenus par Google afin de répondre
aux accusations de piratage. 

Mouloud Aounit, figure de
l'antiracisme en France, est
mort vendredi à Paris à l'âge
de 59 ans des suites d'une

tumeur au cerveau.
De nombreuses personnalités, dont le
président François Hollande, ont rendu
hommage à l'ancien président du
Mouvement contre le racisme et pour
l'amitié entre les peuples (MRAP).
"Acteur essentiel de la marche pour
l'Egalité de 1983, il aura fortement con-
tribué au dialogue entre les cultures, au
sein de la communauté nationale", écrit

le chef de l'Etat dans un communiqué.
Né à Timezrit, en Algérie, Mouloud
Aounit était arrivé très tôt à
Aubervilliers (Seine-Saint-Denis), ville
où il a fait toute sa carrière. Il a notam-
ment été élu au conseil régional d'Ile-
de-France, à la tête de la liste présentée
par le PCF.
Pour Pierre Laurent, secrétaire national
du PCF, Mouloud Aounit "a été un des
premiers à dénoncer, avec courage, bra-
vant certaines critiques, l'islamophobie
montante, exacerbée par l'extrême
droite et une partie de la droite".

Mouloud Aounit, figure de l’antiracisme, n’est plus

La Seaal peine sur tous les fronts
Un ours gourmand
dévalise une confiserie

Une confiserie du
Colorado a reçu
un client un peu
spécial. Un ours,
par l'odeur
alléché, est venu
leur rendre visite
afin de faire
quelques
provisions.
Cette semaine, un

ours noir a effectué plusieurs allers-retours à
l'intérieur de cette confiserie du Colorado,
située près de la ville d'Estes Park !
Heureusement, il a fait très attention à ne rien
déranger ni rien abîmer. En effet, l'ours a
utilisé, comme il se doit, la porte d'entrée
pour s'introduire dans la boutique.
La caméra de surveillance du magasin a filmé
le ballet de l'ours. Après avoir ouvert la porte,
il s'est tranquillement promené  parmi les
rayonnages en ouvrant quelques paquets afin
de prélever un échantillon. Puis il est sorti de
la boutique pour finir de manger sa "récolte"
avant de retourner se servir. Au final, l'ours
est revenu sept fois pour prendre une
nouvelle friandise à dévorer sur le seuil !
Au bout de 15 minutes, il s'en est finalement
allé en emportant quelques provisions, selon
le témoignage d'un automobiliste à Fox
News. Jo Adams, la propriétaire, a été très
surpris de voir le film de surveillance. "L'ours
a pu entrer car la porte n'était pas fermé à
clé. On a l'habitude de croiser des ours, mais
ils ne sont pas aussi courageux d'habitude. Et
celui-ci n'a pratiquement rien dérangé, il n'a
laissé qu'un peu de terre au sol et quelques
traces de griffes sur le comptoir".
Jo est une amoureuse des ours. "Je suis
contente qu'il ai aimé mes bonbons et
chocolat" plaisante-t-elle. "Il en a mangé pas
mal si l'on se fie au nombre de papiers
laissés sur le seuil". Selon elle, les ours ne
font que chercher à manger chez nous et elle
se désole que certains soient abattus pour
cause de mise en danger de la population.

Sprint en talons
aiguilles en Russie!
150 femmes ont réalisé un sprint incroyable
en talons aiguilles pour tenter de remporter la
somme de 2.500 euros.
Une fois par an en Russie, les femmes sont
récompensées en Russie puisqu'une course
en chaussures à talons est réalisée et permet
donc aux femmes habituées à porter des
talons d'enfin trouver une bonne raison de les
porter tout au long de l'année. Samedi
dernier à Moscou, ce sont donc près de 150
jeunes femmes qui ont participé à cette
course folle, révèle le site Direct Matin. 
Au niveau des règles de la course, il suffisait
de porter des talons de 9 centimètres
minimum. Pour éviter qu'elles ne perdent
leurs précieuses chaussures durant la
course, les participantes avaient la possibilité
de les scotcher pour réaliser un sprint sur 50
mètres. Malgré la faible distance, cette petite
course n'a pas manqué de comptabiliser
quelques chutes. C'est finalement une
certaine Marina Tuktamusheva qui a montré
qu'elle était la plus rapide perchée sur ses
hauts talons. Elle a ainsi pu remporter un
chèque de 2.500 euros en bon d'achat pour
des boutiques de mode, l'occasion alors de
faire des folies dans les magasins... au rayon
chaussures évidemment.        

                                                   



L’avion de Turkish Airlines
nous embarque vers la
découverte d’Istanbul. Là où
l’Orient et l’Occident
s’unissent en parfaite
symbiose, Ramadhan a un
goût spécial. Une aventure
humaine, culturelle et
religieuse à vivre absolument 

Vérité indéniable. Ramadhan en Turquie,
qui est un pays musulman à 92%, est
unique. Une expérience particulière à
découvrir absolument et dont les Algériens
ne se privent pas. Ils sont nombreux à
bousculer leurs habitudes et s’essayer à des
vacances qui coïncident avec Ramadhan
sans que cela ne pose aucune contradiction
avec la piété de ce mois sacré. Le vent du
Bosphore souffle la tolérance voulue pour
que chaque touriste s’y retrouve. Istanbul
ne perd pas un grain de son charme
habituel en ce Ramadhan, bien au con-
traire. Toujours aussi sublime, la capitale
touristique de la Turquie révèle une autre
facette donnant une grande leçon de
tolérance dont tous les pays arabes gagn-
eraient à s’en inspirer…

Durant Ramadhan, les Turcs
préfèrent les jardins et les

places publiques. Les 
touristes aussi…

En ce 7e jour de Ramadhan, la température
mercuriale est à son comble mais cela
n’affecte en rien le moral des habitants
d’Istanbul autant que ses visiteurs. Il faut
d’ailleurs le voir pour le croire. A donner
l’impression que personne ne reste à la
maison. Les Turcs préfèrent les jardins et
autres places publiques pour le «f’tour» et
continuer les balades et des soirées
«chichas» et autres «qaadats» sur les ter-
rasses en plein cœur de Topkapi (Palais des
rois) où encore celles qui longent tout le
long du Bosphore. Les mosquées sont
aussi pleines à craquer sans exclure les
touristes qui se fondent dans la masse sans
aucun souci. Ils sont même les bienvenus
partout où ils se rendent faisant d’Istanbul
une véritable terre d’accueil le temps d’un
séjour. Incontestablement, la municipalité
a bien fait le travail. Des stands sont
installés partout et tout est illuminé de
façon à faire vivre une ambiance de fête
foraine. Les mosquées brillent de mille
feux. Pour le constater, il suffit de se ren-
dre du côté de Sultanahmet, Beyazit ou
Eyup. Sur la Mosquée bleue, dont la répu-
tation a dépassé les frontières, trône un
message de lumière «Dunya ahiretin tarla-
sidir» qui signifie «ce que tu auras semé
dans ce monde, tu le récoltera dans l’autre
monde». Quoi de plus sage que ces mots
qui font du pays d’Erdogan, une terre d’en-
traide et de miséricorde. Des chapiteaux
sont dressés en plein centre d’Istanbul, du
côté de la vieille cité, pour donner à
manger aux nécessiteux et même aux
voyageurs de passage. Des endroits sont
meme consacrés aux refugiés syriens.
Ramadhan en ces lieux prend tout son
sens…

Commerce, art et folklore
se mêlent harmonieusement

Le grand bazar reste le symbole d’une
Turquie qui se modernise sans abandonner
ses valeurs, son patrimoine, son histoire

et son identité. Cela ne peut que jouer en
sa faveur et attirer plus de touristes et de
curieux… le grand bazar  abrite plus de
4.400 échoppes : Bijoux, épices et condi-
ments, tissus, tapis, cuir, céramique, prêt-
à-porter… tout y est.  Il est clair qu’en
Turquie,  le commerce, l’art et le folklore
sont étroitement liés et l’histoire l’ex-
plique parfaitement. Le pays était pendant
longtemps un passage incontournable vers
la route de la soie. Il est aussi le trait d’u-
nion entre le monde oriental et l’Occident.
A une heure environ du coucher du soleil,
les Turcs ont l’habitude de faire la queue
devant les boulangeries. Différentes var-
iétés de pains traditionnels se vendent
exceptionnellement pendant le mois du
jeûne. A leur tête, le «pidé». Juste après,
des coups de canon sont tirés au moment
de «l’Iftar». Autour de la table, famille et
amis se réunissent dans une atmosphère
mi-pieuse, mi-festive. L’hospitalité est
une vertu cultivée durant Ramadhan de
même que le respect des traditions. La
table du «f’tour» est des plus raffinées.
Elle est sous forme de petit-déjeuner
accompagné de potages. Après les dattes
ou les olives, des boissons douces, un
petit déjeuner et la «çorba»  suivi du dîner
traditionnel. Les «mezzés» sont, avec des
hors-d’œuvre, de petites entrées servies
dans des coupelles. Les salades les plus
connues sont la salade de choux «lahana»
ou celle dite de sérail, composée de
tomates, oignons, citron et… menthe. Le
pot-au-feu est généralement composé de
viandes, de grillades «kebab» et de riz. Il
est d’ailleurs conseillé aux touristes de ne
pas manger dans les hôtels où le même
type de repas est servi et d’aller se régaler
dans les restaurants de la ville, en partic-
ulier dans les quartiers de la vieIlle ville du
côté de Laleli. Par contre pour les soirées
narguilés c’est du côté de Takssim qu’il
faut s’orienter (un quartier commercial très
animé le soir, précisément à l’avenue
Istiqlal). Des cafés spécialisés dans le nar-

guilé s’ouvrent de plus en plus à l’image
du prestigieux «Oba». Il est aussi intéres-
sant d’aller manger dans le restaurant de
Topkapi qui jouit d’une vue panoramique
des plus impressionnantes. Ce n’est
d’ailleurs pas surprenant dans la mesure où
ce restaurant se trouve dans l’ancienne
demeure des 25 rois ottomans qui se sont
succédé en ces lieux magiques. Les balades
sur le Bosphore sont également à ne rater

à aucun prix. Pour les plus téméraires, car
il faut emprunter une embarcation durant 2
heures, une balade sur l’île des princes où
ne circule aucune voiture vaut bien le
détour. C’est carrément un voyage dans le
temps…

Des centaines d’Algériens 
à Istanbul en ce Ramadhan

«La première semaine de Ramadhan nous
avons reçu un groupe d’Algériens, ils
étaient une dizaine de personnes et nous
attendons pour les jours prochains 75
autres. Il est prévu aussi 500 jeunes bache-
liers» nous a appris notre guide pour con-
firmer l’affluence algérienne, voire la ruée
même en ce mois sacré. L’occasion de
découvrir Ramadhan et de s’échapper
quelques jours loin du stress d’Alger, des
bagarres, des accidents mortels de la circu-
lation, des coupures d’électricité, de la
cherté de la mercuriale et des embouteil-
lages le soir qui n’en finissent pas. Une
tendance que les agences de voyage algéri-
ennes confirment à leur tour révélant que
la demande algérienne sur la Turquie n’a
pas eu de précédent. Du côté turc l’on parle
aussi d’une augmentation de 20% des
touristes en ce mois sacré par rapport à
l’année dernière. Force est de reconnaitre
d’ailleurs que les efforts sont efficients
puisque l’Etat met les moyens en con-
sacrant un budget conséquent pour pro-
mouvoir la destination et les produits avec
pour complément des réductions significa-
tives de la Turkish qui peuvent aller
jusqu’à 40%. Les résultats ne peuvent être
que probant surtout que Ramadhan en
Turquie qu’on appelle «Ramazan» ne
change rien aux habitudes des habitants
d’Istanbul. Les gens vaquent à leurs occu-
pations quotidiennes habituelles  avec une
grande place réservée au commerce et au
tourisme qui s’épousent en parfaite har-
monie dans le plus grand respect de la reli-
gion. 

Reportage réalisé par  N. S. 
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La demande algérienne, sans
cesse croissante, reste
insatisfaite et ce en dépit des
vols quotidiens autant de la
compagnie turque que ceux
d’Air Algérie

L ors de leur déplacement en Turquie,
précisément à Istanbul, les journal-
istes algériens invités par Turkish

Airlines tout autant que leurs confrères des
autres pays arabes, ont eu droit à une con-
férence de presse animée par le Dr Temel
Kotil, president et CEO de la Turkish
Airlines en personne. Une occasion pré-
cieuse que les professionnels des medias
n’ont pas omis de mettre à profit à travers
moult questions inhérentes aux ambitions
et à la stratégie de la compagnie. Le fait
saillant, qui intéresse l’Algérie, réside
sans nul doute dans cette annonce faite par
le P-dg révélant la volonté des Turcs de
vouloir desservir six villes algériennes
dont Oran et Constantine. «Jusqu’à main-
tenant nous n’avons essuyé que des refus»
a déploré l’orateur rappelant au passage les
rapports cordiaux qui lient les deux pays.
«Nous sommes frères » insiste-t-il indi-
quant que la Turquie souhaite développer
des relations plus approfondies dans le
domaine aérien allant jusqu’au partage des
codes (codes Share). Chose qui est loin
d’être aisée dans la mesure où l’Algérie se

débat encore dans son confinement se refu-
sant l’Open Sky et tout mode d’alliance
avec les autres compagnies. En attendant
le changement, les besoins du marché
notamment vers certaines destinations, à
l’image de la Turquie se fait ressentir de
plus en plus influant sur la tarification et
la disponibilité des titres de transports,
particulièrement en période de grande
affluence telles que la saison estivale ou
encore les périodes de pèlerinage. Une sit-
uation pénalisante pour les clients
algériens sans que cela ne semble émou-
voir d’une quelconque façon les pouvoirs

algériens. Temil Kotil qui a confirmé une
croissance en mode crescendo parlera
aussi de la stratégie menée sur tout le con-
tinent africain. «Nous desservirons tous
les pays africains qui nous donneront leurs
accord pour y être présents» dira-t-il avec
force révélant l’agressivité affichée par la
compagnie depuis quelques années. Il
n’est d’ailleurs un secret pour personne que
Turkish Airlines, qui offre des prestations
d’une qualité de plus en plus appréciable,
nourrit des ambitions de figurer parmi les
leaders du monde aérien encouragée par une
situation géographique des plus

stratégiques en étant située à l’ouest de
l’Est et à l’Est de l’ouest, aux portes du
Proche-Orient, non loin de l’Afrique et de
la Russie. Pour ce faire, la compagnie ne
ménage aucun effort, aussi bien en termes
de managing que sur le plan technique, for-
mation, acquisition de nouveaux appareils
(de nombreux avions commandés chez
Airbus et Boeing) et surtout en scellant des
alliances ou achat de parts. Tous ces
aspects ont été passés au peigne fin par les
journalistes dont les nombreuses ques-
tions ont englobés « vision et perspec-
tive». « Voler coûte-que-coûte et partout»
semble être les maîtres mots de Turkish
Airlines dont le 1er responsable a soutenu
que «le monde aérien a changé de visage.
Les grandes compagnies n’ont plus le
monopole du ciel» martèlera-t-il croyant
dur comme fer que la compagnie turque a
tous les atouts pour jouer dans la cour des
grands. 18.000 employés travaillent pour
la compagnie à Istanbul, qui a transporté
32,9 millions de passagers l’an dernier
contre 12 millions en l’an 2000. Il n’est
donc pas fortuit d’apprendre que la com-
pagnie turque a été élue meilleure compag-
nie aérienne européenne en 2011 et 2012
(Skytrax Award) et meilleure compagnie
mondiale pour la restauration à bord
(Skytrax World Airline Awards). Elle pos-
sède la plus jeune flotte du monde avec un
âge moyenne de 6,5 ans (180 Airbus et
Boeing) et dessert prés de 250 destina-
tions filiales comprises.

N .  S .
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PAR SADEK BELHOCINE

Le recensement économique (RE) effec-
tué par l’Office national des statis-
tiques (ONS) confirme certaines idées

reçues sur le développement du pays,
notamment sur le tissu économique. Le
Nord «utile» avec l’implantation des
entités économiques favorisées par des
infrastructures assez denses et le reste du
pays, les Hauts-Plateaux et le Sud qui
arrivent loin derrière. Ainsi on apprend,
selon l’ONS que plus  de 617.550 entités
économiques sont concentrées dans la
région nord du pays, soit deux tiers de
l'ensemble (934.250 entités).  On apprend
également que ce n’est pas toute la région
Nord qui concentre les activités
économiques. Une région, la région Nord-
Centre qui compte 10 wilayas sur les 48
que compte le pays est la plus peuplée avec
33,2%,  qui accapare le plus grand nombre
d’entités économiques. Elles sont, selon
les statistiques fournies par l’ONS,
309.830 entités économiques implantées
dans cette région, soit un tiers du chiffre
global. En général, les résultats du
recensement relèvent la forte concentra-
tion des entités économiques au niveau de
21 wilayas du pays, représentant 70% de
l'ensemble des entités.  13 wilayas
regroupent environ près 60% des entités
économiques, il s'agit d'Alger, Oran, Sétif,
Tizi Ouzou, Bejaia, Batna, Tlemcen, Blida,
Chlef, Constantine, M'Sila, Bordj Bou-
Arréridj et Skikda. Ce taux passe à près de
70% si on ajoute seulement 8 wilayas,
celles de Mila, Djelfa, Mascara,
Boumerdès, Annaba, Biskra, Oum El
Bouaghi et Ain Defla. Le recensement con-
firme aussi la prédominance du commerce
et des services sur les activités de produc-
tion dans la région Nord-Centre. Le  com-
merce représente 53,3% et les services
avec 35%, relève l'Office, ajoutant que le

secteur tertiaire (administration, éduca-
tion, corps organisés et hôpitaux...etc.)
dans la région Nord compte 273.357
entités. Sur la densité par wilaya, celle
d’Alger arrive largement en tête avec
97.019 entités économiques dont 56,3%
activent dans le commerce. Elle est suivie
par les wilayas de Tizi Ouzou avec 37.276
et Bejaia avec 31.197 entités. Au plan
régional, la région Nord-Ouest avec ses
sept wilayas compte 166.632 entités dont
plus de 89% se trouvent dans le secteur ter-
tiaire et 9,9% dans l'industrie. Oran arrive
en tête avec 52.852 entités suivie par
Tlemcen (30.086) et Mascara (20.975
unités). Dans la région Nord Est qui
compte 8 wilayas, il a été recensé quelque
141.090 entités. Plus de 88% des entités
de cette région du pays exercent leurs
activités dans le secteur tertiaire. Dans
cette région, trois wilayas dominent : il

s'agit de Constantine qui comptabilise
25.729 entités, suivie par Skikda
(21.701)et Mila avec 21.334 entités. La
région des Hauts-Plateaux avec ses 14
wilayas compte, quant à elle, 236.515
entités économiques. La structure secto-
rielle des activités dans cette région est
quasi identique à celle des autres avec
98,6% de l'activité, concentrée au niveau
du secteur tertiaire.  Sur les 14 wilayas,
trois wilayas seulement  se taillent 43% du
total du tissu économique de cette région
avec en tête Sétif qui regroupe le plus
grand nombre d'entités (47.392), suivie
par Batna (30.388) et M'sila (23.266) et
enfin El Bayadh avec 4.819 entités
économiques seulement.  Dans la région
Sud, composée de neuf wilayas,  80.083
entités ont été recensées. Biskra est en
tête de liste avec 19.469 entités, suivie
par Ouargla (14.396), El Oued 13.617

entités. Ces trois wilayas s'accaparent de
59,2% de l'ensemble des entités de la
région et enfin la wilaya d'Illizi avec
1.432 entités économiques.  
Ces données sont le fruit d’une première
étape du Recensement Economique. La
deuxième phase du RE, qui est une enquête
de structure, sera lancée au 2ème semestre
2012 et consistera en plus de la récupéra-
tion du bilan comptable, à renseigner des
questionnaires adaptés à chaque activité.
Les résultats de cette première phase du
RE, qui a coûté près de 1,4 milliard de DA,
constituent un atout important de
développement de la production de statis-
tiques en adéquation avec les besoins de
l'économie nationale et permettront
d'améliorer la gouvernance de l'économie
par une prise de décisions plus pertinente
grâce à une meilleure connaissance du tissu
économique. 

ASSURANCES
90% des compagnies auditionnées par la Commission de supervision

PAR AMAR AOUIMEUR  

L a quasi totalité des compagnies d’assur-
ance de la place (90%) ont  été audition-
nées par la Commission de supervision

des assurances (CSA), a annoncé le président
de cette Commission et directeur général du
Trésor, Hadji Babaammi.
Ces audits, effectués par la CSA depuis son
installation, ont surtout permis aux compag-
nies concernées d’exposer leur organisation,
leur capital, leur business plan de même que
leurs prévisions en matière de développe-
ment ainsi que leurs difficultés, contraintes
et suggestions, a indiqué Babaammi dans un
entretien paru dans le premier numéro de La
Revue de l’assurance éditée par le Conseil
national des assurances (CNA), selon l’APS.
Instituée par l’article 209 de l’ordonnance

95-07 modifiée et complétée, la CSA est une
administration relevant du ministère des
Finances. Elle est chargée du contrôle du
secteur des assurances.
Cette administration a pour objectif de pro-
téger les intérêts des assurés et bénéficiaires
de contrat d’assurance, en veillant à la régu-
larité des opérations d’assurance ainsi qu’à la
solvabilité des sociétés d’assurance, de pro-
mouvoir et développer le marché national
des assurances, en vue de son intégration
dans l’activité économique et sociale.
Selon son président, la CSA, opérationnelle
depuis déjà un an, est composée du directeur
général du Trésor, du directeur des assurances
au ministère des Finances, de deux magis-
trats en plus d’un expert indépendant en
assurances.
La mise en place de cette autorité chargée de

veiller à la réglementation en vigueur est, en
outre, intervenue dans le cadre des réformes
du secteur, notamment l’obligation faite aux
compagnies de séparer les assurances dom-
mages et les assurances de personnes ou
assurance vie.
M. Babaammi a, d’autre part, affirmé que des
compagnies étrangères sont intéressées par
le marché algérien, citant l’exemple de la
société française AXA qui avait obtenu son
agrément en octobre 2011 et qui opère avec
deux filiales dédiées à la branche assurances
dommages et l’assurance vie.
Il a, à cet effet, rappelé que toute société
privée ou étrangère voulant s’implanter en
Algérie devra se conformer à la réglementa-
tion. A.  A .  

SES VOLS LIMITÉS À ALGER 

Turkish Airlines souhaite étendre 
sa présence en Algérie

CONCENTRATION DE L’ACTIVITÉ AU NORD DU PAYS, L’ARRIÈRE-PAYS EN MARGE 

Le  déséquilibre régional confirmé



PAR LARBI GRAÏNE

Depuis qu’il a réintégré le processus
électoral, le Front des forces
socialistes tient le même langage
que le PT et le MSP. Le parti

serait un facteur de stabilisation dans le
pays et une force politique sur laquelle il
faut compter même s’il n’a pas atteint ses
objectifs dans un contexte international
caractérisé par les menaces sur l’Algérie.
A croire que lorsqu’on subit  les mêmes
situations, l’on est poussé à verser dans le
même sémantisme. En tous les cas nous
sommes habitués aux cris d’orfraie de cer-
tains partis qui passent leur temps à tirer
la sonnette d’alarme et à nous faire part de
leur appréhension quant aux échéances
futures, et qui n’hésitent pas le moment

venu à les cautionner. Bien avant l’an-
nonce faite lors du conseil national réuni
ce vendredi à Alger, par le premier secré-
taire, Ali Laskri, à propos de la participa-
tion du FFS aux locales de novembre
2012, on savait bien que le doyen des par-
tis d’opposition était partant. Le parti
d’Ait Ahmed avait toujours considéré que
le contrôle des municipalités permettait,
outre d’affirmer une présence politique,
d’investir le pouvoir local, et de s’assurer
la représentation de la Kabylie, même si
le parti a toujours voulu s’ancrer dans les
autres régions du pays. Les élections
prévues le 29 novembre prochain vont-
elles permettre au FFS de sortir de la
ghettoïsation dont il se dit victime ? Le
siège de Constantine obtenu dans le cadre
des législatives passées, va-t-il vraiment

lui permettre de se redéployer ? On a vu
dans quelles conditions ces dernières se
sont déroulées. L’important taux d’absten-
tion des électeurs qui avait été enregistré
partout dans le pays, y compris en
Kabylie, atteste la défection citoyenne.
«Remettre du mouvement dans le statu
quo», pour reprendre la formule chère au
président exilé du parti, devient un slogan
difficile à faire admettre. On est dans une
situation de déliquescence avancée, où la
population ne croit plus à rien, ni aux
politiques, ni à leurs opposants, ni à telle
ou telle autre aile d’un parti. Dans une
certaine mesure la direction actuelle du
FFS bénéficie de cette banqueroute
générale, puisque en temps de mobilisa-
tion, les dissidents «wanted» conduits par
Dajmel Zenati et consorts aurait pu faire

mouche. Pour cette raison, on peut dire
que le FFS peut vaquer tranquillement à
ses affaires sans risque d’être sérieusement
inquiété. Les contestataires de la ligne du
parti n’ont pas compris qu’il faut plus que
des meetings pour faire de la politique à
l’heure des révolutions dites arabes.  Pour
autant la rentrée sociale s’annonce des
plus chaudes et des plus singulières. Le
nouveau gouvernement, devrait être connu
à la rentée tout autant que l’agenda de la
révision constitutionnelle, l’inconnue
demeurant l’incertitude qui pèse sur le
consensus social.    

L.  G.  

PAR KAMAL HAMED 

« Nous allons prouver que le FLN est le
parti le plus fort et le plus grand et qu’il
mérite d’être le leader et celui qui gère les
affaires du pays » a ainsi indiqué
Abdelaziz Belkhadem lors d’une rencontre
de formation des jeunes militants du FLN
organisée  avant-hier soir soir au siège de
son parti à Hydra. Pour ce faire il promet
que son parti va mener une « campagne
très forte pour prouver aux autres que nous
sommes les plus compétents et que nous
méritons de remporter les élections locales
comme nous l’avons fait lors des précé-
dentes élections législatives ».
Implicitement Belkhadem remet en ques-
tion les critiques et les accusations portées
contre son parti du fait de sa grande et large
victoire aux législatives du 10 mai.
Certains partis ont en effet crié au scandale
en accusant le pouvoir d’avoir fraudé lors
de cette élection au profit du FLN.
Belkhadem mise apparemment sur les
jeunes et les femmes pour renforcer les
chances de victoire de son parti. En direc-
tion de ces deux  franges de la société le
vieux parti mène une intense campagne de
sensibilisation. Autant dire qu’il s’agit
d’une offensive de charme. C’est dans ce

cadre que s’inscrit la conférence d’avant-
hier soir. Il appelle à la mobilisation des
jeunes qu’il a exhorté aussi à utiliser tous

les moyens, y compris technologiques,
pour assurer la victoire du parti. Abdelaziz
Belkhadem a dit beaucoup miser sur les

réseaux  sociaux à travers Internet. « Il
faut ouvrir des sites internet au niveau cen-
tral et au niveau des directions de cam-
pagnes de toutes les wilayas pour con-
stituer un réseau à travers lequel vous pou-
vez transmettre les idées du parti et son
programme » a-t-il lancé en direction des
jeunes présents lors de cette conférence.
Une conférence consacrée notamment à la
formation politique  des jeunes militants.
« Nous voulons exploiter le réservoir
important de jeunes que recèle le parti afin
de les présenter sur nos listes lors des
prochaines élections locales » dira
Belkhadem ajoutant : « Nous voulons
mettre en avant ces jeunes et exploiter
leurs énergie et
savoir-faire. C’est pour cela que nous
avons entamé ce cycle de formation qui va
permettre aux jeunes d’additionner le
savoir-faire avec l’expérience et la pratique
politique ». Poursuivant son discours le
secrétaire général du FLN dira : « Le  plu-
ralisme politique impose au parti une
présence sur le terrain et un renouvelle-
ment des énergies. Plusieurs années sont
passées sans que le parti n’assure sa mis-
sion de formation des jeunes et d’en-
cadrement des militants »

K. H.
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ÉLECTIONS LOCALES DU 29 NOVEMBRE  

Belkhadem sûr de la victoire du FLN 

RASSEMBLEMENT NATIONAL DÉMOCRATIQUE 

Les élus appelés à remettre le bilan de leurs activités
PAR RAYAN NASSIM

Le porte-parole du parti du
Rassemblement national démocra-
tique (RND), Miloud Chorfi, a
appelé vendredi à Bordj Bou-Arreridj

les élus locaux de son parti à remettre les
bilans de leurs activités avant la tenue des
prochaines élections locales. 
Miloud Chorfi, qui présidait les travaux
d’un conseil de wilaya élargi du RND à
Bordj Bou-Arreridj, a indiqué que les
citoyens "ont le droit de savoir ce qui a été
réalisé sur le terrain et ce qui reste à
accomplir dans le cadre de la prise en
charge des préoccupations des citoyens par
le parti" ajoutant que le RND "assume les
conséquences de sa gestion au niveau local
comme au niveau national".  

Le porte-parole du RND a, par aileurs,
démenti ce qu'il a qualifié de 
"rumeurs" qui faisaient état de la régres-
sion de son parti à la suite des dernières
élections législatives, affirmant que le
RND qui dispose aujourd’hui de 68
députés dont 23 femmes est "en bonne
santé dès lors qu’il a pu mobiliser plus de
300.000 militants et sympathisants". 
Evoquant les prochaines échéances élec-
torales, M. Chorfi a appelé à une mobili-
sation "en force" et à choisir "les meilleurs
candidats" parmi les "militants comme
parmi les sympatisants" du parti et sur la
base de la "transparence et la compétence"
et "loin des égoïsmes qui font souvent sur-
face à la veille des rendez-vous électoraux",
a t-il ajouté. 
"Le RND qui a substantiellement con-

tribué à la concrétisation du programme du
président de la République depuis son pre-
mier mandat, est un parti semeur 
de l’espoir dans ce pays", a encore ajouté
Miloud Chorfi précisant par ailleurs que
son parti est en train de préparer un pro-
gramme destiné à la formation des élux qui
"doivent faire des préoccupations des
citoyens leur priorité première". 
Le porte-parole du RND a également mis
en exergue les réalisations concrétisées ces
dernières années par le pays notamment en
matière de pluralisme politique et dans les
domaine de la communication, rappelant
la mise en place par son parti de commis-
sions (nationale et locales) en perspective
des prochaines élections locales.

R .  N .  

VIE PARTISANE 

Le FFS à l’heure de vérité et des locales

ALGER ET TIPASA 
Rétablissement
progressif 
de l'alimentation
en eau potable 
L'alimentation en eau potable se rétablit
progressivement à partir de ce samedi matin
à travers les deux wilayas (Alger et Tipasa)
touchées par des perturbations dues à des
coupures électriques, indique un
communiqué de la Société des eaux et de
l'assainissement d'Alger (Seaal). 
"La Seaal constate qu'à partir de ce jour
(samedi) à 11h30, la situation se rétablit
progressivement", a précise le communiqué,
assurant que les équipes de la Seaal restent
mobilisées 24 heures sur 24 pour faire face à
cette situation. En ce sens, la Seaal
continuera d'assurer l'alimentation en eau
potable, "malgré les différentes disjonctions
électriques constatées sur le réseau
alimentant les wilayas d'Alger et de Tipasa
qui ont engendré de fortes perturbations"
dans l'approvisionnement des citoyens.

Abdelaziz Belkhadem.

Le FLN est en pleins préparatifs pour les élections locales du 29 novembre prochain. Un  scrutin que le vieux parti compte bien
remporter comme cela a été le cas pour les   élections législatives du 10 mai dernier où le FLN a, en obtenant 208 sièges à l’APN,

pratiquement écrasé tous ses concurrents. En tous cas  cet optimisme émane du secrétaire général du FLN, Abdelaziz
Belkhadem. Car pour ce dernier, en effet, aucun doute n’est permis sur la victoire de son parti. 

 



PAR AMAR AOUIMER

En effet, l’Agence algérienne de
promotion du commerce extérieur
(Algex) vient de lancer un appel aux
entreprises algériennes afin de participer

à la cinquième édition du Salon marocain
«Mao Cuir» qui se déroulera du 4 au 6 octobre
prochain au Centre d’expositions de l’Office
des Changes à Casablanca Les organisateurs
de cet événement soulignent que « ce salon
est organisé par la Fédération marocaine des
Industries du cuir (Fedic) en partenariat avec
le département du commerce extérieur et le
centre marocain de promotion des
exportations pour favoriser le partenariat et
permettre aux entrepreneurs de faire connaître
leurs produits ».Destiné à rassembler les
spécialistes de la fabrication et la
transformation du cuir des principaux pays
concernés, ce salon est très porteur et juteux
pour les opérateurs économiques algériens
dans la mesure où ils pourront rencontrer des
experts étrangers.Les promoteurs de ce
rendez-vous devant consacrer le
rapprochement des entreprises des pays
maghrébins, et particulièrement algériennes
et marocaines, estiment que « le Salon
international du cuir et chaussures « Maro-
Cuir » est considéré comme unique dans son
genre dans la filière du cuir, car il réunit une
forte participation d’exposants de différents
pays tels que l’Italie, l’Espagne, la France,
l’Allemagne, le Portugal, l’Egypte, l’Inde et
le Pakistan. Ce Salon est visité par différents
profils, tels que les fabricants, les acheteurs,
les importateurs, les distributeurs et autres ;
il est aussi la plus grande et la seule
plateforme commerciale en Afrique du Nord
qui ouvre ses portes pour être la vitrine la
plus efficace pour les exposants ».Sachant

que le secteur des cuirs et peaux est très
développé en Algérie où l’industrie de la
maroquinerie et de la chaussure recherche des
opportunités de placement de ses produits
sur le marché extérieur, il est possible pour
les entrepreneurs algériens de trouver des
partenaires et des marchés régionaux pour la
commercialisation de leurs produits.Les
entreprises algériennes sont susceptibles de

dénicher des opportunités de joint venture
dans les différents secteurs d’activités qui
sont impliqués durant les trois jours de ce
salon, tels que les chaussures,  maroquinerie,
vêtements en cuir, bagagerie, peaux et cuirs,
fournitures  et accessoires, équipements,
services.   

A.  A
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SALON MAROCAIN DU CUIR 

Vers un partenariat 
intermaghrébin porteur

INTÉGRATION ÉCONOMIQUE RÉGIONALE DE L’AFRIQUE

La Banque africaine de développement
pour une stratégie claire

La crise économique en Europe et les
changements politiques dans les pays
nord-africains représentent des facteurs
stimulateurs de l’intégration régionale

de cette région, a estimé la Banque africaine
du développement (BAD) dans un récent rap-
port.
« La nouvelle donne politique dans les pays
d’Afrique du Nord et la crise en Europe présen-
tent une opportunité en or de reprendre l’a-
genda de l’intégration régionale comme
moteur de croissance de l’ensemble de la
sous-région », a indiqué la BAD dans son
nouveau rapport intitulé "Libérer le poten-
tiel de l’Afrique du Nord grâce à l’intégration
régionale" .
« Le potentiel est énorme » explique la BAD,
mais les initiatives d’intégration ont sou-
vent été entravées par plusieurs obstacles
notamment par des disparités en matière de
performance économique. Mis ensemble, ces
obstacles ont amplifié les coûts de transac-
tion, estime cette institution.
"L’intégration régionale n’en est qu’à ses
balbutiements en Afrique du nord", selon la
banque. Avec un commerce intra-régional
représentant moins de 4 % de l’ensemble des
échanges, la région est, dans le monde, la
moins intégrée économiquement. Produisant
environ le tiers du PIB d’Afrique et abritant
près de 170 millions d’habitants, "l’Afrique
du Nord est la région la plus prospère du con-

tinent et occupe une position géopolitique
sans commune mesure avec son poids
économique", a-t-elle ajouté.
La Bad considère que "l’intégration
régionale et, à travers elle, la libération du
potentiel offert par les économies d’échelle
et la compétitivité accrue des pays de la
région, pourraient être le chaînon manquant
d’un effort concerté visant à jeter les bases
d’une croissance plus robuste, généralisée".
Pour cette institution, les opportunités ne
manquent pas, "mais il faut les exploiter" .
Des secteurs comme les services financiers,
les technologies de l’information et l’indus-
trie manufacturière représentent déjà une
bonne part de la croissance du PIB de
l’Afrique du Nord et tireraient fortement
avantage de l’accès aux marchés et aux réser-
voirs de main-d’œuvre régionaux.
La sécurité alimentaire en serait accrue si des
produits alimentaires abondants dans une
partie de la région pouvaient être facilement
acheminés vers d’autres zones confrontées à
des pénuries, a expliqué le rapport.
Le développement d’un marché intégré de
l’énergie pourrait également contribuer à
libérer le potentiel de la région en comblant
ses lacunes, en répondant à ses besoins et en
l’arrimant à un marché méditerranéen intégré
de l’énergie, a-t-il ajouté. En tirant parti des
forces d’un pays pour compenser les insuffi-
sances du voisin, l’intégration régionale

crée les conditions permettant aux partici-
pants de mieux préserver et exploiter leur
patrimoine commun de ressources naturelles.
"L’intégration régionale pourrait stimuler
sensiblement la croissance et servir de
soupape de sécurité aux pressions sociales",
estime la banque. "Malgré ces défis, le nou-
veau paysage politique qui se dessine en
Afrique du nord, au lendemain du printemps
arabe, promet un nouvel élan aux initiatives
d’intégration régionale", a affirmé Jacob
Kolster, directeur du département régional
pour l’Afrique du Nord, dans ce rapport.
Le rapport formule également des proposi-
tions pour l’engagement continu de la
Banque dans la région, axées sur l’exploita-
tion du plein potentiel que recèle l’intégra-
tion régionale en Afrique du Nord en faveur de
la promotion d’un nouveau modèle de crois-
sance inclusive et durable.
La BAD a indiqué, par ailleurs, qu’elle est en
train d’élaborer une stratégie d’intégration
régionale en Afrique du Nord, "pour offrir un
cadre plus solide et stratégique à l’intégra-
tion régionale".
Cette stratégie "sera finalisée dès que les cir-
constances le permettront et que des consul-
tations approfondies auront été menées
auprès de tous les pays de la région", a-t-elle
expliqué.

R. E.

PÉTROLE

Pays consommateurs
et exportateurs

pour un 
ralentissement

en 2013
Pour une fois, les deux parties sont d'accord.

L'Agence internationale de l'Energie (AIE), le
bras énergétique de l'OCDE et porte-voix des
pays consommateurs, a nettement abaissé
vendredi 10 août ses prévisions de demande
mondiale de pétrole pour 2013, à l'instar des
pays producteurs regroupés dans
l'Organisation des pays exportateurs de
pétrole (OPEP).
La faute à un ralentissement économique
persistant, à des prix élevés du baril et à une
réduction des besoins en or noir de la Chine
et des Etats-Unis. "La croissance économique
molle pourrait restreindre la croissance de la
demande de pétrole à 0,9 million de barils par
jour (mbj) en 2012 et 0,8 mbj en 2013", soit 0,3
mbj et 0,4 mbj de moins que la précédente
prévision.
Selon les nouvelles prévisions de l'AIE, la
demande totale de brut dans le monde serait
de 89,6 millions de barils par jour en 2012 et
90,5 millions en 2013, la hausse de la
demande étant principalement portée par les
pays émergents.

Chine et États-Unis
moins gourmands

en énergie

Signe de ralentissement, la demande pétroliè-
re en juin des deux principaux consomma-
teurs mondiaux, les Etats-Unis et la Chine, a
été revue à la baisse de près de 0,1 mbj pour
les premiers et de 0,6 mbj pour le second.
Cette diminution du côté des deux géants –
qui représentent à eux deux un tiers de la soif
d'or noir mondiale – contribue "à étouffer
davantage la prévision de demande", souligne
l'AIE.. C'est la quatrième fois depuis début
2012 que l'AIE révise à la baisse ses prévisions
de demande d'or noir après janvier, février et
juin. La prévision n'a été améliorée qu'une
fois, en mai. De son côté, l'Opep avait certes
maintenu la veille ses prévisions de croissan-
ce mondiale de la demande de pétrole, mais
elle avait prévenu qu'un ralentissement n'était
pas à exclure en raison des incertitudes et des
remous qui menacent l'économie mondiale.
Selon le cartel pétrolier, la demande mondiale
de pétrole devrait augmenter de 810.000 barils
par jour l'année prochaine. "Le potentiel de
risque baissier a une probabilité supérieure,
au sein des prévisions, que celui d'une accé-
lération", est-il écrit dans le rapport mensuel
de l'Opep. "En conséquence, ce tableau
sombre pourrait réduire les prévisions sur la
hausse de la demande mondiale de pétrole de
20 % l'an prochain."

R.  E.

Le marché maghrébin du cuir pourrait connaître un essor important en termes de coopération et
de partenariat entre les entreprises et en termes d’échanges commerciaux, de savoir-faire et de

transfert de technologies, tant ce secteur d’activités économique enregistre un certain
engouement chez les artisans et les gens du métier en Algérie et au Maroc.
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TISSEMSILT, SECTEUR DE L’HYDRAULIQUE

Réception d’un petit barrage
et d’une retenue collinaire

Le secteur de l’hydraulique de
la wilaya de Tissemsilt s’est
doté, récemment, d’un petit
barrage et d’une retenue
collinaire permettant
l’irrigation de plus de 200
hectares de terres agricoles,
selon le directeur 

PAR BOUZIANE MEHDI

L a capacité de stockage du petit barrage
situé sur le territoire de la commune
de Tamlaht est estimée à 1,5 millions

de mètres cubes, tandis que la retenue col-
linaire implantée dans la commune de Sidi
Abed contiendra un volume de 200.000 m3

d’eau, a indiqué Moussa Lebgaa. 
Il a souligné que ce petit barrage a été réal-
isé également dans l’optique de protection
de la ville de Lardjem contre les inonda-
tions, dans la mesure où il régulera et
réduira la vitesse de débordement des eaux
de oued Tamlaht. 
Ce responsable  a indiqué en outre qu’une
étude relative à l’exploitation des eaux du
barrage de Tamlaht pour alimenter en eau
potable les centres ruraux de la commune
qui porte le même nom du fait qu’il
emmagasine une quantité considérable
d’eau estimée a 1,5 million m3.  
Le directeur de l’hydraulique a ajouté,
d’autre part, que les travaux ont été lancés
récemment pour la réalisation d’un petit
barrage dans la localité de Oued Aïssa qui
sera destiné à l’irrigation d’une superficie
dépassant 500 hectares, ce qui constituera
une motivation réelle pour les agriculteurs
pour étendre les terres agricoles irriguées
et augmenter relativement la production de

plusieurs récoltes dont les céréales, la
pomme de terre et la tomate. Il est prévu
en outre la réalisation prochaine d’une
retenue collinaire d’une capacité de
120.000 m3 dans la commune de Maacem,
destinée à l’irrigation de près de 20
hectares de terres. Afin de parvenir à la
mobilisation de toutes les ressources
hydriques en vue de développer l’irrigation
à l'horizon 2014, la direction de l’hy-
draulique a programmé au cours du quin-
quennat actuel la réalisation de six
retenues collinaires dans les communes de
Ouled Bessam, Layoune, Beni Chaiib,

Lazharia et Bordj Emir Abdelkader avec
une capacité globale d’un million de
mètres cubes, pouvant irriguer quelque
300 hectares de terres. A noter que le vol-
ume d’eau disponible actuellement, con-
sacré à l’irrigation dans cette région, est
évalué à 16,14 millions m3, ce qui con-
stitue 37 % des besoins exprimés pour
l’irrigation. L’irrigation agricole dans la
wilaya Tissemsilt s’est renforcée l’année
précédente par six retenues collinaires pou-
vant fournir près de 700.000 m3 pour
irriguer 300 hectares. 

B.  M.

CHLEF, MERCURIALE

Chute de près de 50% des prix de gros
des fruits et légumes 

L es prix des fruits et légumes ont chuté
de près de 50% au marché de gros de
Chlef ces derniers jours, a-t-on con-

staté jeudi au niveau de cette structure. 
"Cette chute était attendue puisque,
hormis les premiers jours du Ramadhan,
les prix de grossont revenus à la normale",

a expliqué le représentant des commerçants
de gros des fruits et légumes de Chlef,
Rabah Dridj. A titre indicatif, il a cité la
tomate qui était vendue au début du
Ramadhan entre 60 et 80 dinars le kilo-
gramme au gros, alors qu'elle cédée ce
jeudi entre 10 et 20 dinars. Il est en de

même pour la courgette, les carottes, la
salade verte, la pomme de terre dont les
prix ont baissé au gros jusqu'à 50% .
Actuellement la pomme de terre est ven-
due au gros entre 35 et 38 DA le kilo-
gramme et la courgette à 40 DA contre
respectivement 45 DA et 80 DA aux pre-
miers jours du Ramadhan. 
Ce phénomène ne concerne pas unique-
ment les légumes, puisque les fruits ont
enregistré eux aussi une baisse sensible
des prix. C'est le cas notamment pour la
pomme, la pastèque, le melon et la poire.  
La diversité et l'abondance des fruits durant
cette période, est pour beaucoup dans cette
baisse, a expliqué, à cet égard, M. Dridj,
en observant que cette baisse n'a pas été
suivie sur le marché du détail des fruits et
légumes. Jeudi les prix affichés sur le
marché de détail sont pratiquement les
mêmes que ceux qui était en vigueur il y a
trois semaines. 
Ce paradoxe est du notamment à l'absence
de civisme chez de nombreux détaillants,
ainsi qu' au dysfonctionnement qui carac-
térise le secteur, a-t-il expliqué, non sans
déplorer le climat d'insécurité qui règne au
sein de cette structure.

A P S   

MASCARA,

60.000 qx
de semences

pour la prochaine
campagne 

60.000 quintaux de semences de
céréales ont été fournis dans la wilaya
de Mascara en prévision de la campagne
labours-semailles pour la prochaine
saison agricole, a annoncé jeudi le
directeur des services agricoles. 
Le même responsable a souligné, lors
d'une rencontre des cadres du secteur en
présence du président de la Chambre
agricole de la wilaya, qu’il a été décidé
de procéder tôt à la préparation de la
campagne précitée pour la lancer à la
mi du mois d’août pour préparer le sol,
le traitement des semences et l’apport
des machines agricoles et de résoudre
les problèmes enregistrés la saison
écoulée. 
Il est prévu la semence de 142.000
hectares en céréales au cours de la
prochaine saison, soit une augmenta-
tion d'environ 1.000 hectares par rap-
port à l'an dernier dont 58.000 ha en
orge, 53.000 ha de blé tendre et 26.000
ha de blé dur et environ 5.000 ha
d'avoine.  
Le contrat de performance signé avec le
ministère en charge prévoit une produc-
tion devant atteindre jusqu'à 1,86 mil-
lion de quintaux. 
Il a été également décidé de réserver une
superficie de 48.000 ha de légumes secs
et 24.000 ha sont attendus pour la pro-
duction fourragère. Il est prévu une pro-
duction de 45.000 quintaux de légumes
secs et environ 1,06 million de quin-
taux de fourrage en cas de forte plu-
viométrie enregistrée l'année en cours. 
Le directeur de la Coopérative des
céréales et des légumes secs de la
wilaya a annoncé la réception dans ses
silos jusqu'au jour d'aujourd'hui de
641.000 quintaux de céréales, une
quantité non collectée depuis l'indépen-
dance. 

ORAN

Vers la réalisation
d’un marché de gros

de poissons 
La réalisation d'un marché de gros de
produits de mer est prévu à Oran selon
les normes en vigueur, a-t-on appris
auprès de l’entreprise publique de ges-
tion du marché de gros de fruits et de
légumes d’El Kerma. 
Prévu sur une superficie de plus de
3.000 m2 à l’intérieur de ce marché, 
ce projet connaît un grand avancement
dans sa planification, selon le directeur
de l’entreprise,Tahar Belarbi.  
Cette infrastructure, qui vise à dévelop-
per la commercialisation de 
produits halieutiques et réguler le
marché du poisson dans la wilaya,
comprendra plusieurs stands dédiés à la
vente de poissons frais et produits
surgelés, ainsi que les bassins d'aqua-
culture, selon la même source. 
Sept chambres de froid seront réalisées
sur place, ainsi que deux restaurants
spécialisés dans la cuisson de différents
types de poissons s’étendant chacun
d'eux sur 200 mètres carrés, en plus
d'autres équipements, a-t-on
souligné.                                A P S
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EL-TARF, MALGRÈ LE JEÛNE 

Les plages
ne désemplissent pas

Les plages de la wilaya d’El-
Tarf connaissent en ce mois
de Ramadhan, marqué par
une canicule exceptionnelle,
une grande affluence malgré
le jeûne, a-t-on constaté. 

A vec des températures qui dépassent,
selon les services locaux de la
météorologie, les 40 degrés

Celsius, les plages de cette région de l'ex-
trême est du pays font régulièrement le
plein, particulièrement celles qui se trou-
vent à quelques encablures des aggloméra-
tions urbaines, telles la Vieille Calle, la
Grande plage, la Messida et Chatt. Décidés
à échapper à ces températures caniculaires
qui, avec les feux de forêt enregistrés ces
derniers jours, rendent l’air des plus irres-
pirables, des dizaines de citoyens en quête
de fraîcheur succombent volontiers à l’ap-
pel de la mer.  
Les plages sont ainsi prises d’assaut par
des jeunes et des moins jeunes fuyant leur
logis transformés en étuves durant ces
longues journées de jeûne. 
Munis de parasols et autres équipements
de plage, toutes ces personnes cherchent
avant tout à se mettre à l’abri des fortes
chaleurs en s’installant à proximité des
rochers où l’air est plus doux. Pour
Abdelhamid S., la trentaine, allongé sous
un parasol, "même si la mer creuse encore
plus l’estomac et donne davantage soif, je
préfère encore faire trempette et humer l’air
marin plutôt que de rester à la maison
devant la télévision". 
D'autres jeunes s’installent pour toute la
journée au bord de l’eau 
et ne rentrent chez eux que quelques
instants avant le f’tour, le temps de pren-
dre une douche pour se dessaler avant de
s’installer confortablement devant la télé

en attendant l’Adhan du Maghreb. Dans
l’eau, il n’y a que les têtes qui apparais-
sent, comme si ces gens immobiles, sou-
vent coiffés de chapeaux de paille ou de
casquette pour se prémunir du soleil
ardent, étaient plantés là depuis des heures,
savourant sur leur corps le frais clapotis de
l’onde bleue. 
De temps à autre des baigneurs sortent une
main de l’eau pour se mouiller la tête,
façon d’éviter les insolations. Durant ces
journées de canicule, les jeunes veulent
profiter au maximum 
des bienfaits de la mer, loin des inter-
minables parties de beach-soccer ou de
beach-volley auxquelles ils aiment tant
s’adonner, des heures durant, en dehors du
mois de jeûne. En groupe sous les para-

sols, ou à l’ombre d’un rocher, ces jeunes
parlent de tout, gesticulent, bavardent pour
tuer le temps avant de piquer une sieste
réparatrice en attendant une baisse du mer-
cure pour rentrer chez eux. La mer n’inter-
pelle pas uniquement les jeunes car le soir,
après la rupture du jeûne, de nombreuses
familles se rendent sur les plages pour se
détendre et respirer un bol d’air "iodé", tout
en sirotant un café et en grignotant
quelques gourmandises.  
Rachid, père de famille, accompagné de
ses enfants souligne que le fait de venir à
la plage le "réconforte" et efface le stress
de la canicule. Cela lui permet surtout de
se ressourcer pour affronter le lendemain,
une nouvelle journée de jeûne sous une
chaleur suffocante.                     A P S

SOUK-AHRAS, GROUPE D’APPUI AUX ÉLEVEURS DE VACHES LAITIÈRES 

Le cahier des charges signé par 69 adhérents
L e cahier des charges du Groupe d’ap-

pui technique  aux éleveurs de vaches
laitières de Souk Ahras a été signé par

69 professionnels de cette filière depuis le
mois de février dernier, a indiqué jeudi
passé le directeur de ce groupe.  Dans un
exposé sur l’évolution de la filière lait
présenté au cours d’une rencontre tenue à
la direction des services agricoles, Mouldi
Fettar, a indiqué que les techniciens de son
groupe ont visité 69 exploitations d’éle-
vage de vaches laitières depuis la création
de cette structure au mois de février 2012. 
L'opération d’inspection des exploitations,
destinée à établir un programme spécifique
à chacune d’entre elles, se poursuit dans
40 unités, tandis que 15 autres sont pro-
grammées au titre d’une 3e étape, a indiqué
le même responsable. L’appui technique
aux éleveurs de vaches laitières est sous-
tendu par trois visites préliminaires pour
un diagnostic complet de l’exploitation,
sanctionné par l’élaboration d’un projet
d’amélioration de la rentabilité qui
englobe les écuries, la santé animale, l’al-
imentation du bétail et son suivi. 
La commission technique est présidée par
le directeur de wilaya des services agri-

coles, le président de la Chambre agricole,
des représentants de l’Institut technique
d’élevage (Annaba), de l’Institut tech-
niques des grandes récoltes (Guelma), de
l’Institut national de médecine vétérinaire
(El Tarf), le directeur de l’Institut vétéri-
naire et d’agriculture de Taoura ( rattaché 
à l’université de Souk Ahras), en plus d’un
représentant de l’Institut national des
recherches en agronomie et l’inspecteur
vétérinaire de wilaya. Parmi les objectifs
de ce programme qui s’étend sur 3 ans, fig-
ure l’amélioration à hauteur de 50 % des
rendements de la vache laitière, celle du
bétail de 30%, la prestation de services de
proximité et la présentation de sugges-
tions aux éleveurs afin d’améliorer la pro-
duction laitière et l’encouragement de la
création d’association professionnelles,
outre la définition des besoins des éleveurs
en matière de formation. 
Le président de la Chambre d’agriculture a,
pour sa part, estimé que ce programme
nécessite un délai plus long et un travail
de proximité plus soutenu pour aboutir
aux résultats qui lui sont tracés et permet-
tre à la wilaya de Souk Ahras qui a eu une
production de lait de 92 millions de litres

en 2011, d’améliorer substantiellement ce
volume. Malgré l’importance de cette pro-
duction, le directeur du groupe d’appui 
technique aux éleveurs a souligné la néces-
sité de créer de nouvelles unités de trans-
formation dans le cadre de la petite et
moyenne entreprise. Il a également insisté
sur la maîtrise des techniques d’alimenta-
tion et de santé animale par les éleveurs, à
travers l’observation du programme de
prévention et l’intensification et la diver-
sification des fourrages dans cette wilaya
qui compte quelque 93.000 têtes de vaches
parmi lesquelles 47.000 vaches 
laitières et 4.800 éleveurs dont 1.100 sont
intégrés dans le programme de soutien à la
filière lait. La convention, passée entre
l’Institut des techniques d’élevage d’Alger 
et le français Bretagne international, porte
également sur la formation et l’accompag-
nement de 300 éleveurs de vaches en vue
d’augmenter la production du lait. 
Au cas où les résultats du programme
engagé dans les wilayas pilotes (Souk
Ahras, Blida et Relizane) s’avéraient con-
cluants, ce programme serait étendu à 22
wilayas du pays en vue d’accroître la pro-
duction laitière.                        A P S

BATNA, DEPUIS LE DÉBUT
DE L’ANNÉE 

228 cas
de leishmaniose

enregistrés
Deux cents vingt-huit (228) personnes ont
été touchées par la leishmaniose cutanée
depuis le début de l’année 2012 à Batna, a-
t-on indiqué jeudi à la direction locale de la
Santé et de la population. 
Un chiffre qui représente, "même s’il reste
important, un progrès dès lors que le nom-
bre de malades atteints par cette affection
est inférieur à celui enregistré à la même
période des années précédentes", a
souligné  Abdelhafid Seddouk, chef de serv-
ice de la prévention générale à la DSP. 
La totalité des malades a été prise en charge
et traitée par les services compétents, a
affirmé à l’APS le même responsable
faisant part de la disponibilité du
Glucantime, médicament indispensable au
traitement de ces affections. Ce traitement
est dispensé gratuitement aux malades, a
également fait savoir M. Seddouk. 
La lutte contre ce fléau constitue une
urgence pour les autorités locales qui ont
dégagé 8 millions de dinars pour l’acquisi-
tion de quatre kilogrammes de pesticides
utilisés dans l’élimination des moustiques
responsables de la transmission de cette
infection cutanée, a souligné le même
responsable, précisant que ces pesticides
sont également aspergés dans les zones
abritant des eaux stagnantes et dans le
périmètre des maisons situées dans les
régions enregistrant le plus grand nombre
de cas de leishmaniose à l’image de Aris,
Barika, N’gaous et Aïn Touta. 
Sur les 34.400 foyers de leishmaniose
enregistrés en 2012 dans la wilaya de
Batna, 18.000 foyers ont été traités entre
le 15 avril et le 15 juin derniers au titre
d’une première phase, a indiqué M. Seddouk
faisant part de la mobilisation de 116
agents équipés de 105 appareils d’asper-
sion. Le nombre de malades atteints de
leishmaniose cutanée qui était de 3.400 en
2003, a connu un net recul durant ces
dernières années, ne dépassant pas les
1.410 cas en 2009, 1.924 cas en 2010 et
1.196 cas en 2011, a-t-on indiqué 
à la DSP.

OUARGLA

Réhabilitation
de réseaux

d’assainissement
Une enveloppe d’un (1) milliard de dinars a
été dégagée cette année pour la réhabilita-
tion de plusieurs réseaux d’assainissement 
dans la wilaya d’Ouargla, a-t-on appris
auprès de la direction locale des ressources
en eau.  
L'opération, qui totalise un linéaire de 120
km et devant toucher 10 
des 21 communes que compte la wilaya,
porte, en plus de la réfection de certain
tronçons de l’ancien réseau, sur la réalisa-
tion de nouveaux réseaux, notamment 
au niveau des quartiers d’habitation
dépourvus de ce type d’installations, a-t-on
indiqué. 
Il a été déjà procédé au choix des entrepris-
es de réalisation et les 
travaux devront démarrer au dernier
trimestre de cette année, a-t-on affirmé à la
direction des Ressources en eau, en sig-
nalant que les canalisations devant être
installées seront de type résistant à la
salinité et à la corrosion du sol et de
diamètre plus large que les anciennes afin
de faciliter l’écoulement des eaux usées et
éviter les obstructions. 
La wilaya de Ouargla dispose d’un réseau
d’assainissement des eaux usées long de
1.150 km, selon les données de la direction
des ressources en eau.                            APS



A New York, Lakhdar Brahimi, un
diplomate algérien rompu aux
missions délicates, était pressenti
pour remplacer Kofi Annan comme
émissaire de l'Onu et de la Ligue
arabe en Syrie, malgré les
divergences persistantes sur ce
dossier au sein du Conseil de
sécurité ayant conduit M. Annan à
jeter l'éponge la semaine dernière.
Selon l'ambassadeur français à
l'Onu, Gérard Araud, le successeur
de Kofi Annan devrait être nommé
lundi ou mardi.

D es bombardements de l'armée syri-
enne ont ensanglanté, vendredi,
Alep et Homs, faisant au moins 30

morts et un grand nombre de blessés dans
ces deux villes, selon l'Observatoire
syrien des droits de l'Homme.
Cependant, des combats très violents se
poursuivaient à Alep pour le contrôle de la
deuxième ville de Syrie, poumon
économique du pays proche de la frontière
turque.
Les autorités ont affirmé avoir repoussé
une attaque rebelle contre l'aéroport inter-
national de la ville, théâtre de combats
depuis le 20 juillet.
Dans un quartier tenu par les rebelles,
Tariq al-Bab (Est), un obus est tombé sur
une boulangerie où des centaines de
Syriens faisaient la queue, faisant une
dizaine de morts, dont trois enfants.

"Donnez-nous des armes
anti-aériennes"

Par ailleurs, une manifestation organisée
après la prière comme tous les vendredis
depuis le début de la révolte en mars 2011
a été violemment réprimée dans un quarti-
er sous contrôle de l'armée, le Nouvel
Alep. Celle-ci a ouvert le feu sur la foule,
tuant un étudiant de 19 ans, a affirmé
l'Observatoire syrien des droits de
l'homme (OSDH).
Alors que les positions rebelles sont bom-
bardées par voies terrestre et aérienne, les
manifestations se sont déroulées sous un
slogan en forme d'appel à la communauté
internationale : "Donnez-nous des armes
anti-aériennes." A Alep, des accrochages
ont eu lieu dans le quartier emblématique
de Salaheddine (sud-ouest), d'où les

insurgés avaient effectué la veille un
"retrait tactique" face aux bombardements
intenses de l'armée. Dans le quartier
Hanano, quatre bombes larguées par un
Mig 21 sont tombées à l'aube dans la cour
du QG de l'ASL et sur un immeuble
d'habitations où il y a eu plusieurs
blessés. Très remontés, les habitants ont
crié leur colère contre les Etats-Unis et la
France qui soutiennent pourtant la rébel-
lion. "Personne ne nous aide", ont-ils
lancé. A Homs, dans le centre du pays,
l'armée a pilonné l'enclave rebelle de
Khaldiyé, faisant des "dizaines de morts et
de blessés", selon l'OSDH.
Au total, les violences ont causé la mort
d'au moins 103 personnes, dont 55 civils,
31 soldats et 17 rebelles, selon l'OSDH.
Près de Damas, trois journalistes syriens
travaillant pour une chaîne d'Etat syrienne
ont été capturés par les rebelles alors qu'ils
accompagnaient l'armée dans une opéra-
tion, selon l'OSDH.
A New York, Lakhdar Brahimi, un diplo-
mate algérien rompu aux missions déli-
cates, était pressenti pour remplacer Kofi
Annan comme émissaire de l'Onu et de la

Ligue arabe en Syrie, malgré les diver-
gences persistantes sur ce dossier au sein
du Conseil de sécurité ayant conduit M.
Annan à jeter l'éponge la semaine dernière.
Selon l'ambassadeur français à l'Onu,
Gérard Araud, le successeur de Kofi Annan
devrait être nommé lundi ou mardi

Sa nomination comme médiateur est
attendue en début de semaine prochaine,
l'ancien chef de la diplomatie algérienne
Lakhdar Brahimi, 78 ans, a appelé "le
Conseil de sécurité de l'Onu et les Etats de
la région à s'unir pour permettre une tran-
sition politique dès que possible" en
Syrie.
Le Conseil de sécurité n'a pas réussi
jusqu'à maintenant à voter toute résolu-
tion condamnant le régime syrien en rai-
son des divergences entre les Occidentaux
et la Russie.
L'imam de La Mecque, premier lieu saint
de l'islam, a exhorté les participants au
sommet islamique prévu mardi dans la
Ville sainte, à faire preuve de fermeté à l'é-
gard du régime en Syrie, qu'il accuse de
"génocide".

R.  I .
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SYRIE

Bombardements meurtriers
sur Alep et Homs

L' Egypte a envoyé, vendredi, de nou-
veaux renforts militaires dans le
Sinaï après l'attaque attribuée à des

islamistes qui a tué 16 gardes-frontières
dimanche dernier, mais des résidents
doutaient de la réalité des "succès"
revendiqués par l'armée.
Le président Mohamed Morsi s'est rendu
pour la deuxième fois en quelques jours
dans la péninsule pour passer en revue les
opérations et a insisté sur "la nécessité de
venger les martyrs". Une source militaire,
citée par l'agence officielle Mena, a rap-
porté que "six éléments terroristes" avaient
été appréhendés "lors de patrouilles con-
jointes (de l'armée et) de la police dans le
cadre de la poursuite des descentes contre

les foyers de criminels dans le gouvernorat
du Nord-Sinaï". Les gens arrêtés "sont
simplement religieux. Comme du temps
de Moubarak, (les autorités) ont besoin de
faire du chiffre, alors elles les arrêtent", a
accusé cheikh Youssef, un proche de l'un
des hommes arrêtés. Une lourde répression
s'était abattue sur certains clans bédouins
après la vague d'attentats sanglants per-
pétrés entre 2004 et 2006 contre des sta-
tions balnéaires de la mer Rouge, augmen-
tant la défiance et parfois l'hostilité des
résidents de la péninsule envers les
autorités du Caire.
L'armée égyptienne —faiblement présente
dans le Sinaï conformément aux accords de
paix avec Israël prévoyant la démilitarisa-

tion de ce secteur— s'y est déployée ces
derniers jours avec l'accord de l'Etat hébreu
pour lutter contre les groupes extrémistes,
après l'attaque qui a tué 16 gardes-fron-
tières égyptiens dimanche.
Le président Morsi s'est rendu vendredi
dernier à al-Massoura, près de Rafah, où
l'attaque de dimanche s'est produite, sous
très haute protection, selon un journaliste
de l'AFP.  Tandis qu'il rompait le jeûne du
Ramadhan avec des soldats, des camions
transportant des chars se dirigeaient vers la
frontière.
Selon une source de sécurité, une quaran-
taine de chars ont été envoyés dans le
Sinaï vendredi, ainsi que des soldats.

R. I./Agence

EGYPTE

Nouveaux renforts dans le Sinaï

LIBYE

Un général
abattu à Benghazi
Des inconnus ont abattu un général de
l'armée libyenne vendredi à Benghazi,
dans l'est du pays, rapporte une source
proche des services de sécurité.
Mohamed Hadiya Al Feitouri sortait
d'une mosquée quant il a été touché
mortellement par des tirs en provenance
d'une voiture. Il est mort peu après, a pré-
cisé cette source.Feitouri avait fait défec-
tion de l'armée libyenne l'an dernier lors
du soulèvement contre Mouammar
Kadhafi, tué le 20 octobre. Il était par la
suite devenu le responsable des munitions
et armements de la nouvelle armée
libyenne. Benghazi, capitale de la
Cyrénaïque et berceau de la révolution de
2011, est fréquemment le théâtre d'inci-
dents violents. Dimanche dernier, un
ancien officier des renseignements mili-
taires, le colonel Souleiman Bouzrida, qui
a lui aussi rejoint la rébellion au début du
soulèvement, a été tué de deux balles dans
la tête.

Agence

ETATS-UNIS

Mitt Romney
choisit Paul Ryan
comme colistier 

Le candidat républicain à la présidence
américaine Mitt Romney a choisi Paul
Ryan comme colistier pour l'élection
présidentielle, a rapporté vendredi la presse
américaine, citant des sources républi-
caines. Cette annonce survient alors que le
candidat entame ce week-end une cam-
pagne itinérante à bord d'un autobus, bap-
tisée "Plan Romney pour une classe
moyenne plus forte". Entre ce week-end et
lundi prochain, l'autobus traversera les
Etats de Virginie, de Caroline du nord, de
Floride et d'Ohio.   Paul Ryan, 42 ans,
représentant du Wisconsin, préside la puis-
sante commission du Budget à la Chambre
des représentants. Parmi les noms les plus
fréquemment cités ces derniers jours figu-
raient également le gouverneur du
Minnesota (Nord) Tim Pawlenty, 51 ans,
et le  sénateur de l'Ohio (Nord) Rob
Portman, 56 ans. La désignation d'un col-
istier est très attendue et doit se faire avant
la Convention nationale du Parti républi-
cain qui se tiendra à la fin du mois d'août. 

YÉMEN
Trois personnes tuées
dans une embuscade 

Trois personnes, deux soldats et un mem-
bre du réseau terroriste Al-Qaïda, ont été
tuées lors de deux incidents séparés au
Yémen, ont rapporté samedi des médias,
citant des sources locales. 
Des militaires qui circulaient sur une
route reliant le Hadramout (Est) à la
province voisine de Mareb ont été la cible
vendredi de tireurs embusqués, a indiqué
un responsable local. 
Deux soldats ont été tués et trois autres
blessés dans l'attaque, a précisé cette
source. 
Par ailleurs, dans le sud du pays, "un
membre d'Al-Qaïda a été tué vendredi
alors qu'il tentait de s'échapper d'une
prison contrôlée par les comités de résis-
tance populaire", des supplétifs de l'ar-
mée, a indiqué une source au sein de ces
comités. 

A P S
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Allah Le Tout-Puissant nous
enjoint de nous souvenir de
Lui fréquemment et à
accomplir de bonnes
actions, l'oubli étant une
maladie qui conduit à la
négligence des actes
vertueux. Allah Le
Tout-Puissant dit
(sens du verset) :
«En effet,
Nous avons
auparavant fait
une
recommandation
à Adam ; mais il
oublia ; et Nous
n'avons pas trouvé
chez lui de
résolution ferme.»
[Coran, 20 : 115]. 

Onze raisons
pour faire de bonnes actions

Page 12

La fin du monde
2012 n’aura pas lieu
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Puisque ces gens n’avaient pas compris l’essence de
la foi et étaient incapables montrant réticents à l’in-
former de toute situation. Les ignorants sont inca-
pables d’utiliser leur savoir à des fins utiles, et de
contribuer ainsi au bien et à la sécurité de l’humanité.
Ils l’utilisent pour d’apprécier à sa juste valeur le
mérite du Prophète, ils adoptèrent une mauvaise
approche en se faire naître des rumeurs et semer la
discorde, pour tourner les gens les uns contre les
autres et comploter. À leur opposé, le Prophète utili-
sait toutes les informations qu’il collectait afin de
promouvoir la paix, la sécurité et le bien-être des
musulmans et des autres groupes sous sa protection,
pour éviter les dangers potentiels et déjouer les com-
plots qui menaçaient les croyants. Identifiant ceux
dont la foi était faible, il prenait des mesures afin de
la fortifier et évitait tout ce qui aurait pu affaiblir la
foi des croyants ou saper leur moral. C’est pour cette
raison que Dieu dans un verset le qualifie “d’oreille de
bien”. Toutes les paroles, décisions et mesures du
Prophète ont eu des résultats positifs pour les croy-
ants et plus largement, pour l’humanité. Croire en
Ses livres et en Ses messagers; (en disant) : “Nous ne
faisons aucune distinction entre Ses messagers. “ Et
ils ont dit: “Nous avons entendu et obéi. Seigneur,

nous implorons Ton pardon. C’est vers Toi que sera
le retour.” (Sourate La Génisse verset 285) Le
Prophète avertissait et prêchait les hommes de sorte
à influencer leur conscience.   Le Prophète consacra
toute sa vie, du jour où le Coran commença à lui être
révélé, à inviter les hommes vers la religion de Dieu
et à les guider sur le droit chemin. Dans un verset
Dieu indique au Prophète de quelle façon s’adresser
aux hommes: Dis : “Voici ma voie, j’appelle les gens
[à la religion] de Dieu, moi et ceux qui me suivent,
nous basant sur une preuve évidente. Gloire à Dieu!
Et je ne suis point du nombre des associateurs.’’
(Sourate Youcef verset 108) 
Comme le montrent les versets du Coran, le Prophète
dut faire face à un certain nombre de difficultés
lorsqu’il avertissait les gens et leur enseignait le
Coran et la bonne morale. Comme ils n’étaient pas
tous sur le droit chemin, les gens menaient la vie dure
au Prophète, par jalousie, haine et envie. Certains
étaient lents à comprendre ses paroles, et traînaient
les pieds quand ils y arrivaient enfin, d’autres se
montraient hypocrites, feignant de croire à ses
paroles alors que ce n’était pas le cas. Le Prophète
continua à expliquer la religion en faisant preuve
d’une grande détermination, et ne s’arrêta pas à ces

obstacles. L’attitude de ces individus est mentionnée
dans un verset: … Et vous avez foi dans le Livre tout
entier. Et lorsqu’ils vous rencontrent, ils disent
“Nous croyons”; et une fois seuls, de rage contre
vous, ils se mordent les bouts des doigts. Dis:
“Mourez de votre rage” ; en vérité, Dieu connaît fort
bien le contenu des cœurs. (Sourate La famille
d’Imran verset 119) 
Le Prophète continua à avertir les mécréants et à
employer la façon la plus efficace de parler de la reli-
gion, dans l’espoir qu’ils accéderaient à la foi et
abandonneraient cette haine qu’ils lui vouaient ainsi
qu’à sa religion. La sourate ‘‘Les femmes’’ nous
dépeint l’attitude des gens auxquels il devait s’adress-
er:   ‘‘N’as-tu pas vu ceux qui prétendent croire à ce
qu’on a fait descendre vers toi [prophète] et à ce qu’on
a fait descendre avant toi? Ils veulent prendre pour
juge les fausses divinités, alors que c’est en elles
qu’on leur a commandé de ne pas croire. Mais le dia-
ble veut les égarer très loin, dans la perdition. Et
lorsqu’on leur dit: “Venez vers ce que Dieu a fait
descendre et vers le Messager”, tu vois les hyp-
ocrites s’écarter loin de toi’’ (Sourate Les femmes
versets 60-61) 

(Suivra)

Connaissez-vous le sceau des Prophètes ?

Onze raisons pour faire
de bonnes actions

Allah Le Tout-Puissant nous enjoint à nous souvenir de Lui fréquemment et à accomplir de bonnes actions, l'oubli étant une maladie qui
conduit à la négligence des actes vertueux. Allah Le Tout-Puissant dit (sens du verset) : «En effet, Nous avons auparavant fait une

recommandation à Adam ; mais il oublia ; et Nous n'avons pas trouvé chez lui de résolution ferme.» [Coran, 20: 115]. 

L es bonnes actions doivent être basées
sur une croyance correcte et il est
important de se rappeler des récompen-

ses qui découlent des bonnes œuvres, car
elles sont un moteur qui génère leur accom-
plissement. Nous devons toujours nous rap-
peler qu'il nous est demandé de se faire
concurrence dans l’accomplissement des
bonnes œuvres. Allah Le Tout-Puissant dit
(sens du verset): «Hâtez-vous vers un pardon
de votre Seigneur ainsi qu'un Paradis aussi
large que le ciel et la terre, préparé pour ceux
qui ont cru en Allah et en Ses Messagers.
Telle est la grâce d'Allah qu'Il donne à qui Il
veut. Et Allah est le Détenteur de l'énorme
grâce.» [Coran 57:21]. Cheikh ibn As-Sa'di
a dit en commentant ce point : «Celui qui se
précipite vers l’accomplissement des bonnes
œuvres durant sa vie d’ici-bas, se précipitera
aussi pour entrer au Paradis dans l'Au-delà.»
Ce qui suit est une liste non exhaustive de
facteurs qui incitent à l’accomplissement des
bonnes œuvres dans le but d'obtenir des
bénédictions dans ce monde et une récom-
pense éternelle dans l'Au-delà.
• Fréquenter des musulmans vertueux aussi
bien au quotidien que dans des cercles d’étu-
des ou de réflexion, de telles fréquentations et
réunions nous rappellent notre Seigneur et
nous encouragent à la compétition dans les
bonnes actions tout en maintenant le cœur
occupé par des pensées vertueuses.
• Rendre visite aux organismes de bienfai-
sance et autres associations humanitaires et
caritatives nous encourage à l’accomplisse-
ment des bonnes œuvres.
• Prendre conscience de l’importance que
donnaient nos pieux prédécesseurs à l’accom-
plissement des bonnes œuvres et ainsi
s’apercevoir que chaque fois qu’ils man-
quaient une opportunité de le faire, ils pleu-

raient à chaudes larmes. Le Prophète
(QSSSL) a dit : «Les gens du Paradis ne
regrettent rien comme ils regrettent une
heure passée (dans la vie terrestre) sans y
avoir mentionné Allah.» [Al-Tabarani].
Saïd At-Tanûkhi avait l'habitude de pleurer,
si pour une raison ou une autre, il avait raté
une prière dans la mosquée. 
Ibn Mass’oud a dit : «Je n'ai jamais autant
regretté quoi que ce soit qu’un jour qui pas-
sait sans que je n'augmente mes bonnes
actions.»
• Se souvenir que la vie terrestre est courte
incite le musulman à faire des efforts supplé-
mentaires dans l'accomplissement des actes
vertueux, le Prophète, Salla Allahou Alaïhi
Wa Sallam, a dit : «Précipitez-vous vers l'ac-
complissement d'actes vertueux avant que

des épreuves sombres comme les tenèbres de
la nuit ne s’abattent sur vous.» [Muslim].
• La lecture de livres qui adoucissent le cœur,
parlent des actes vertueux et encouragent les
gens à les exécuter.
• Le fait de savoir qu'encourager les autres à
accomplir de bonnes œuvres nous donne
droit à la même récompense que celui qui l’a
accomplit, comme le Prophète (QSSSL) a
dit : «Celui qui instaure une bonne tradition
(sounna hassana) en Islam en aura sa récom-
pense et la récompense de celui qui la met en
pratique après lui, sans qu'aucun ne soit lésé
dans sa récompense. Et celui qui instaure une
mauvaise tradition (sounna sayyia) en por-
tera le fardeau et celui de ceux qui la mettent
en pratique après lui, sans qu'aucun d'eux ne
soit déchargé de son fardeau.» [Muslim]

• Aimer ceux qui accomplissent des actes
vertueux, le Prophète (QSSSL) a dit : «La
personne sera (au Jour de la Résurrection)
avec ceux qu'elle aimait (dans la vie).» [Al-
Boukhari et Mouslim].
• Supplier Allah Le Tout-Puissant afin qu’Il
nous facilite l'accomplissement des actes
vertueux, l'exécution des actes vertueux étant
un don venant d'Allah Le Tout-Puissant qu'Il
accorde à qui Il veut parmi Ses serviteurs. 
Humâm ibn Al-Harith implorait Allah en
ces termes : «Ô Allah ! Fais que je me satis-
fasse de peu de sommeil et accorde-moi la
force de veiller la nuit pour T’adorer !» 
Le Prophète (QSSSL) avait l'habitude de
demander Allah Le Tout-Puissant de lui per-
mettre d'accomplir des actions vertueuses en
disant : «Ô Allah ! Je Te demande de me per-
mettre d'effectuer des actions vertueuses et de
délaisser les péchés.» [At-Tirmidhi].
• Se rappeler le Paradis et ses plaisirs et ce
qui y a été préparé pour les vertueux. Allah
Le Tout-Puissant dit (sens du verset) : «Et
concourez au pardon de votre Seigneur, et à
un Jardin (paradis) large comme les cieux et
la terre, préparé pour les pieux» [Coran
3:133].
• Prendre conscience que les vertueux sont
les êtres les plus aimés d'Allah Le Tout-
Puissant, le Prophète (QSSSL) a dit quand il
fut interrogé sur ceux qu’Allah, Le Tout-
Puissant, aimait le plus : "Ceux qui vivent
longtemps et effectuent de bonnes actions.»
[At-Tirmidhi]
• Savoir qu’Allah aime l’endurance dans l’ac-
complissement des bonnes actions, même si
les actes ne sont accomplis qu’en petit nom-
bre, le Prophète a dit : «Les actes les plus
aimés auprès d’Allah sont ceux qui sont
réguliers, même s’ils ne sont que peu nom-
breux.»

“E st-ce que celui qui, aux heures de la nuit, reste en
dévotion, prosterné et debout, prenant garde à
l’Au-delà et espérant la miséricorde de son

Seigneur... Dis : "Sont-ils égaux, ceux qui savent et ceux
qui ne savent pas ?" Seuls les doués d’intelligence se rap-
pellent’’. (Sourate 39 verset 09)
Ce système parfait est le produit évident de la création de

Dieu Tout-Puissant. Alors ne prétendez pas ignorer ce fait
que nous vous rappelons. Soyez reconnaissants envers
votre Créateur qui vous a dotés d'un corps et d'une âme.
Considérez maintenant ceci: "Quel rapport ont ces ques-
tions avec ma vie ? Faut-il vraiment que j'y réfléchisse,
alors que j'ai des tas d'autres choses à faire ? J'ai des exam-
ens… une réunion en fin d'après-midi… ne sont-elles pas
prioritaires ?" Ces considérations reflètent une erreur
courante que certains commettent. Sans aucun doute, les
projets qui touchent l'éducation, le foyer et l'avenir sont
importants.  Il n'en demeure pas moins que d'autres ques-
tions importent davantage. Nous devons essentiellement

nous concentrer sur le sens de notre existence dans ce
monde, sur ce qui nous attend au-delà de cette vie, sur la
création de la magnifique planète sur laquelle nous vivons
et sur l'identité du Créateur de tous les êtres vivants, y
compris nous-mêmes. En raisonnant sérieusement, sans
faire semblant de ne pas saisir les faits que nous allons
aborder, nous devrions aboutir à une conclusion unique:
Dieu, le Tout Puissant, est le Créateur d'un univers parfait
où coexiste une étonnante variété de plantes, d'animaux,
d'êtres - animés ou inanimés - et d'hommes. L'homme ne
voit pas son Créateur. Pourtant, les innombrables preuves
qui l'entourent l'aident à sentir et à saisir l'existence de
Dieu et de Ses attributs. Dans ses efforts, sa sincérité lui
permettra de comprendre les commandements de son
Créateur et les voies de Sa satisfaction. Dieu dit dans le
Coran : ‘‘Les regards ne peuvent l'atteindre, cependant qu'Il
saisit tous les regards. Et Il est le Doux, le Parfaitement
Connaisseur. Certes, il vous est parvenu des preuves évi-
dentes de la part de votre Seigneur. Donc, quiconque voit

clair, c'est en sa faveur; et quiconque reste aveugle, c'est à
son détriment, car je ne suis nullement chargé de votre
sauvegarde.’’ (Sourate Al-An'am versets 103-104)
Vous aussi réfléchissez-y et sachez que nul n'est censé
ignorer la création supérieure de Dieu. Dieu nous a accordé
une chance dans la vie d’ici-bas pour réfléchir et pour tirer
des conclusions de notre réflexion. Connaître la vérité nous
servira beaucoup à la fois dans notre vie terrestre et dans
celle de l’Au-delà. C’est pour cette raison, que Dieu a
demandé à tous les hommes par l’intermédiaire de Ses
Prophètes (que la bénédiction de Dieu soit sur eux) et de
Ses Livres, de réfléchir sur leur création et sur la création
de l’Univers. Le Coran livre de Dieu guide de tous les croy-
ants, hommes et  djinns, livre valable en tous lieux et en
tout temps, livre qui fait dire un jour au prophète : ‘‘Celui
qui cherche la vie ici bas qu’il s’inspire du Coran, celui qui
veut l’Au-delà, qu’il s’inspire du Coran, celui qui les veut
toutes les deux, qu’il s’inspire du Coran’’.                     

(Suite et fin)

CCiittaattiioonn
dduu jjoouurr

‘‘Dit : Combien
même les Humains
et les Génies
s’unissaient pour
produire quelque
chose de semblable à
ce Coran, ils ne
produiraient pas son
pareil, même s’ils se
soutenaient
mutuellement”
(Sourate 17 verset
88)

Rames
à dents !
Comme on s’y
attendait, l'oscar de ce
Ramadhan 2012 est
attribué à deux
grandes maisons
d’éditions américaines
‘‘Win press et
Omega’’ qui viennent
de pondre un ‘‘Saint
livre’’ ayant pour titre
‘‘The true Furqan’’
(Coran version améri-
caine). L’ouvrage en
question, qui n’a rien
à envier aux Versets
sataniques de Salman
Rushdie, est distribué
gracieusement.
D’après la préface, il
est destiné en partic-
ulier aux imams
arabes, mais aussi à
tous les monothéistes
du XXIe siècle à tra-
vers le monde. En
attendant que la
Ligue arabe, sur
injonction du Conseil
islamique, décide de
statuer pour juger si
le livre est blasphéma-
toire ou non, ce
dernier a d’ores et
déjà trouvé une terre
d’asile, le Koweït en
l’occurrence.  Entre
temps, les cheikhs de
ce pays, que Dieu
nous les garde, se
trouvent en ce
moment  même à la
Mecque, occupés à
lapider Satan. Sacrés
Américains, ils
repèrent toujours le
moment propice pour
réussir là ou les autres
ont échoué !  

La fin du monde 2012
n’aura pas lieu 

«Nous avons fait du ciel, une voûte protégée, mais ils (les infidèles) se détournent de Nos
Signes.» (Sourate 21 verset 32). 

S elon la théorie du Big Crunch,
l'Univers va commencer à s'effon-
drer progressivement puis, à la

fin, ce processus ira en s'accélérant. En
définitive, la densité et la chaleur qui
règneront dans l'Univers seront
extrêmes. Cette théorie scientifique est
conforme aux explications coraniques
sur ce concept scientifique particulier.
Dans le Coran, qui a été révélé il y a plus
de 14 siècles et à une époque où l'as-
tronomie était une science qui en était
encore à ses balbutiements, l'expansion
de l'Univers était décrite en ces termes :
Le ciel, Nous l'avons construit par Notre
puissance et Nous l'étendons [constam-
ment] dans l'immensité. (Sourate 51
verset 47) Le mot "ciel", tel que men-
tionné dans le verset ci-dessus, est util-
isé en divers endroits du Coran. Il fait
référence à l'espace et à l'Univers tout
entier. Là encore, le mot est utilisé dans
ce sens, affirmant que l'Univers est "en
expansion". Le mot arabe ‘‘Mousi'oun’’
dans la phrase ‘‘Inna lamousi'oun’’
traduite en français par "Nous l'étendons
[constamment] dans l'immensité",
vient du verbe ‘‘Wasaa’’, qui signifie
"étendre". Le préfixe la souligne le nom
ou le titre qui suit et ajoute le sens de
"dans une large mesure". Par con-
séquent, cette expression signifie "Nous
déployons le ciel ou l'Univers dans une
large mesure". C'est à cette même con-
clusion que la science est arrivée aujour-
d'hui. 

Jusqu'à l'aube du XXe siècle, le seul con-
cept qui prévalait dans le monde scien-
tifique était que "l'Univers a un caractère
constant et a existé depuis des temps
infinis". Cependant, la recherche, les
observations, et les calculs effectués
grâce à la technologie moderne, ont
révélé que l'Univers a eu, en réalité, un
commencement et qu'il est sans cesse en
expansion. 
Au début du XXe siècle, le physicien
russe Alexander Friedmann et le cosmo-
logue belge Georges Lemaître ont
estimé d'après des calculs théoriques que
l'Univers est en mouvement constant et

en expansion.  Des observations faites
en 1929 validèrent cette théorie. En
observant le ciel avec un télescope, l'as-
tronome américain Edwin Hubble décou-
vrit que les étoiles et les galaxies
s'éloignaient constamment les unes des
autres. Cette découverte est considérée
comme étant l'une des plus grandes de
l'histoire de l'astronomie. Durant ses
observations, Hubble établit que les
étoiles émettent une lumière qui a ten-
dance à se décaler vers le rouge selon
leur distance.  Cela, car selon les lois
très connues de la physique, les spectres
des rayons lumineux s'orientant vers un

point d'observation ont tendance à se
décaler vers la couleur violette, alors que
les spectres des rayons lumineux s'en
éloignant, ont tendance à se décaler vers
une couleur rougeâtre. Durant ses obser-
vations, Hubble constata que la lumière
émise par les étoiles se décalait vers le
rouge. En résumé, avec le temps, les
étoiles s'éloignent de plus en plus. Les
étoiles et les galaxies ne s'éloignent
pas seulement de nous, mais elles
s'éloignent aussi les unes des autres. Un
Univers où tout s'éloigne constamment
de tout implique que c'est un Univers qui
est en constante expansion. Les obser-
vations faites pendant les années qui
suivirent cette découverte ont confirmé
que l'Univers est constamment en
expansion. Afin de mieux comprendre
cela, imaginons que l'Univers est la sur-
face d'un ballon que l'on gonfle. De la
même manière que les points sur sa sur-
face s'éloignent les uns des autres à
mesure que le ballon est gonflé, les
corps célestes s'éloignent eux aussi les
uns des autres au fur et à mesure que
l'Univers s'étend. Cette théorie avait
déjà été avancée par Albert Einstein,
considéré comme étant l'un des plus
grands scientifiques du 20ème siècle.
Cependant, pour se conformer au "mod-
èle statique de l'Univers" qui était
généralement admis à l'époque, Einstein
avait mis de côté cette découverte. Plus
tard, il décrira cela comme étant l'une
des plus grandes erreurs de sa vie.

Le Coran : guide du croyant par excellence

                                                             



M'Chekla
Ingrédients :
800 g de farine
300 de beurre ou de margarine
fondu
4 c. à soupe de sucre
2 jaunes d’œuf
1 pincée de sel
Eau de fleur d'oranger
Pour la farce :
150 d'amandes moulues
80 g de noisettes moulues
80 g de noix moulues
150 g de sucre glace
2 à 3 blancs d'oeufs
Amandes effilées ou noix, amandes
entières... 
Sirop de sucre ou faux miel:
500 g de sucre
250 ml d'eau chaude 
Préparation du miel (peut se faire à
l'avance):
Dans une casserole, verser le sucre
et mélanger jusqu'à obtention d'un
caramel. Retirer la casserole du feu
et verser l'eau(attention aux
éclaboussures, je vous conseille de couvrir). Ensuite,
mélanger sur feu doux jusqu'à ce que les résidus de
caramel n'y paraissent plus. Verser dans un pot hermé-
tique. Ce sirop se conserve très bien. Dans un grand
saladier, mélanger la farine, le sucre, le sel, les jaunes
d'oeufs et le beurre. Sabler le mélange puis ajouter la
fleur d'oranger petit à petit afin d'obtenir une pâte
homogène et lisse. Former une boule et réserver 10
minutes le temps de préparer la farce.Dans un autre sal-

adier, mélanger les noix,
les amandes, les noisettes
moulues et le sucre glace.
Ramasser avec les blancs
d'œufs. Former un
mélange homogène et
compact. Abaisser la pâte à
l'aide d'un rouleau sur une
épaisseur de 2 mm envi-
ron. Faire de même avec la

farce. Découper des
cercles à l'aide d'un
emporte-pièce. Pour la
farce utiliser un
emporte-pièce plus
petit. Superposer une
couche de pâte, une
couche de farce, puis
une couche de pâte.
Pincer tout autour avec
une pince spécial
pâtisserie entale, sinon
faire des marques avec
un couteau ou une
fourchette mais l'effet
sera moins joli.
Tremper les amandes
effilées dans le reste de
blanc d'œuf et les dis-
poser au centre pour
décorer. Faire cuire à
peine 20 minutes à
180°.  Tremper les
gâteaux dans le faux
miel dès leur sortie du
four.
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G â t e a u
coquillage

Ingrédients :
700 g de beurre
350 g de sucre glacé
250 g de cacao en poudre
1 sachet de levure pâtissière
1 c. à café d’arôme d’amande
Des perles argenté pour le décore
La farine selon le mélange
Préparation :
Travailler dans une jatte le sucre glacé et le
beurre jusqu’à l’obtention d’un mélange
crémeux, ajouter le cacao, bien mélanger, ajouter l’arôme d’amande,
la levure, ajouter la farine tamisée peu à peu et pétrir bien pour obtenir une pâte
homogène et molle. Mettre la pâte dans une poche à douille dentelée et presser pour
donner des formes de coquillages, décorer-les avec les perles argenté, les disposer au
fur et à mesure sur une tôle huilée. Faire cuire dans un four moyennement chaud.

Baklawa 
Ingrédients pour la pâte :
500 g de farine
200 g de beurre fondu
1 pincée  de sel 
eau de fleur d'oranger
Pour la farce : 
500  g d'amandes moulues (pas
trop fin)
200 g de sucre cristallisé
100 g de beurre fondu
Eau de fleur d'oranger
Feuillage et finition :  
Prévoir 100 g de beurre fondu pour
badigeonner les feuilles de pâte 
Des amandes entières  pour décorer 
Sirop au miel pour la finition
Caissettes en forme de losanges
Préparation :
Mélanger tout les ingrédients de la
pâte au rajoutant un peu d'eau de fleur d'o-
ranger pour obtenir une pâte bien élastique et homogène, filmer et laisser reposer. Entre
temps préparer la farce en mélangeant les ingrédients, rajouter quelques cuillères de
fleur d'oranger pour bien amalgamer le tout. Diviser la pâte en 2 parts égales et sortir
sa machine à pâte, préparer un moule beurré généreusement.  Prendre la première
moitié de pâte, la diviser en plusieurs parts qu'on étale d'abord au rouleau avant de les
faire passer à la machine à pâte, n°5 puis 7 puis 9; la pâte doit être très fine.  Etaler la
première bande de pâte, puis la deuxième à coté puis la 3ème (dépend de la forme du
moule), une fois la première couche de pâte finie, on la badigeonne généreusement de
beurre et on recommence l'opération dans le sens inverse jusqu'à finir toutes les petites
boules de pâte (de la première moitié) en badigeonnant de beurre a chaque couche ter-
minée. Déposer la farce et la répartir sur toute la surface à l'aide d'une cuillère et la
recouvrir de bandes de pate comme expliqué pour la première moitié.  Une fois la pâte
épuisée, découper de sorte que ça fasse des losanges (voir photos), beurrer généreuse-
ment toute la surface et mettre une amande ou une cacahuète au milieu de chaque
losange. Mettre au four, 180° environ pendant 40min ou jusqu'à ce que le gâteau soit
bien doré en surface.  A la sortie du four, préparer un sirop a base de miel et d'eau de
fleur doranger  et le verser sur la totalité du plateau, remettre au four (éteint) et laisser
imprégner... redécouper ensuite en plusieurs parts et mettre dans les caissettes. 

Gâteaux aux fruits 
secs et au 
chocolat noir 
Ingrédients :
150 g de cacahuètes
150 g de biscuits hachés
150 g d'amandes grillés et hachés
150 g de noix hachés
1 boîte de lait concentré sucré
100 g de chocolat noir
Garniture :
100 g de chocolat noir
20 g de beurre
Un peu de chocolat blanc
Préparation :
Faire griller les cacahuètes dans une poêle jusqu’à ce qu’elles soient bien dorées et débar-
rassées de leur peau en les frottant ensuite les hacher. Faire fondre 100 g de chocolat
noir au bain-marie ou au micro-ondes. Mettre dans un saladier les noix hachés, les bis-
cuits hachés, les amandes hachés, les cacahuètes hachés, le lait concentré, bien mélanger
et rassembler le mélange avec le chocolat fondu. Tapir un moule rectangulaire d’un film
étirable, verser la préparation et couvrir d'une feuille de papier sulfurisé, égaliser à la
main et retirer la feuille, laisser refroidir au réfrigérateur. Faire fondre le reste de choco-
lat noir au bain-marie avec le beurre. Sortir le gâteau de réfrigérateur et le napper de
chocolat noir fondu et garnir avec des lignes de chocolat blanc fondu, le couper en car-
rés à l'aide d'un couteau aiguisé. 
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Contre la myopie, faites jouer
vos enfants dehors

Exposer les petits à la lumière du jour réduirait le risque de développer une myopie, d'après une récente étude. Pour la santé
visuelle de vos enfants, faites-les sortir : ce pourrait être le nouveau credo pour contribuer à freiner la forte progression de

myopes dans le monde. En effet, les enfants qui passent du temps en extérieur sont mieux protégés contre la myopie, et c'est la
lumière naturelle qui en serait la cause, selon une récente étude britannique. 

L e Dr Jeremy Guggenheim et ses col-
lègues de la Bristol's School of Social
and Community Medicine et de l'uni-

versité de Cardiff ont suivi les tests
visuels de 7000 garçons et filles du comté
d'Avon (dans le sud-ouest de l'Angleterre),
de leurs 7 ans jusqu'à leurs 15 ans. Les
parents ont indiqué aux chercheurs le nom-
bre d'heures hebdomadaires passées à l'ex-
térieur par leurs bambins entre 8 et 9 ans,
une période importante puisque c'est l'âge
où se déclare généralement la myopie. À
leurs 11 ans, les enfants ont également
porté un accéléromètre pendant une
semaine afin de mesurer leur activité
physique.
Résultat de cette étude parue dans la revue
Investigative Ophthalmology & Visual
Science: les enfants qui ont le plus joué
dehors (trois heures par jour au moins en
été, une heure ou plus en hiver) étaient
moins nombreux à être myopes à 15 ans
que ceux ayant passé plus de temps à l'in-
térieur, et ce indépendamment de leur degré
d'activité physique pendant ces temps de
jeu en dehors de la maison.
Comme les chercheurs l'expliquent, la
lumière du jour serait à l'origine de cet
effet protecteur grâce à la stimulation de la
production de dopamine au niveau de la
rétine, nécessaire au bon développement de
la vision chez les enfants. Ces résultats
confirment d'ailleurs ceux de précédentes
recherches, l'une d'elle ayant même établi
un risque de myopie minoré de 2% pour
chaque heure de jeu en plein air par
semaine.
D'autres facteurs à prendre en compte
Inciter les plus jeunes à passer du temps à
l'extérieur serait donc un moyen simple
pour prévenir la myopie dès l'enfance.
Toutefois, d'autres facteurs peuvent inter-
venir et interagir entre eux dans le
développement de ce trouble visuel. La
multiplication des écrans (les tablettes et
les smartphones sont les derniers en date)
et une éducation incitant les enfants à
rester à la maison pour faire leurs devoirs
ont été identifiés comme facteurs de
l'épidémie de myopie qui sévit en Asie. À
titre d'exemple, neuf Singapouriens sur
dix sont myopes à la sortie du lycée - un
taux neuf fois plus élevé que chez les
jeunes Australiens.
Outre les conditions environnementales,
des différences génétiques pourraient égale-

ment expliquer les écarts et ouvrir la voie
à de nouveaux moyens de prévention,
médicamenteux ou par thérapie génique.
On sait en effet que la myopie touche plus
les enfants dont les parents sont aussi
atteints. Des chercheurs ont d'ailleurs iden-
tifié un gène (LEPREL1) expliquant les
nombreux cas de myopie précoce au sein
d'une tribu de bédouins israéliens. À l'in-
verse, les descendants des Révoltés du
Bounty (des mutins britanniques qui
avaient brûlé leur navire en 1789) installés
sur l'île de Pitcairn à l'est de l'Australie
présentent le taux de myopie le plus faible
au monde

À quel âge contrôler la vue
d’un enfant ?

La croissance de l'œil débute chez le fœtus.
Le tout premier contrôle peut s'effectuer
sur l'œil fœtal au cours des échographies

réalisées lors des deuxième et troisième
trimestres de la grossesse. À la naissance,
la vision se met en place très progressive-
ment. En effet, l'enfant n'étant pas un
adulte en miniature, son système visuel
est loin d'être mature et sa vue est de
l'ordre de 1/20 à la naissance, juste de quoi
discerner les formes et les mouvements.
Toutefois, lors de la première semaine de
vie du nouveau-né, un contrôle visuel doit
être systématiquement pratiqué par le
pédiatre. Par la suite, l'œil complète sa
maturation, ce qui est capital pour que les
rayons soient focalisés sur la rétine qui
elle-même se perfectionne. En effet, le
nourrisson acquiert progressivement cer-
taines fonctions visuelles comme la
vision des couleurs, du relief, des
contrastes, ainsi que la vision centrale
encore appelée vision maculaire. Il suffit
d'un léger déficit pour que le développe-
ment visuel de l'enfant soit compromis.

Le dépistage précoce de ces anomalies
prend alors toute son importance, car un
traitement rapide permet une récupération
visuelle qui sera beaucoup plus difficile
lorsque l'enfant sera âgé.

Prise en charge adaptée
Les anomalies visuelles sont présentes
chez 15 à 20% des enfants de moins de 6
ans et elles vont des anomalies légères
telles les anomalies de réfraction
(myopie, hypermétropie et astigma-
tismes) aux anomalies plus sévères telles
l'amblyopie (vision plus faible d'un œil)
ou le strabisme (perte de parallélisme des
yeux). Les anomalies de réfraction peu-
vent être corrigées par des lunettes. Le
strabisme et l'amblyopie sont traités sur
un plus long laps de temps avec une réé-
ducation orthoptique souvent associée.
Certaines anomalies rares comme un
reflet blanc au niveau de la pupille
doivent faire consulter en urgence un
ophtalmologiste, pour un diagnostic et
une prise en charge adaptée de la patholo-
gie. Qui dépiste? Actuellement, le
dépistage des anomalies visuelles est fait
par les professionnels de santé. En pre-
mière ligne, le médecin pédiatre qui au
moindre doute adresse à l'ophtalmolo-
giste. Ce dernier peut aussi se faire aider
de l'orthoptiste, auxiliaire paramédical
formé au dépistage, à la rééducation, à la
réadaptation et à l'exploration fonction-
nelle des troubles de la vision, du nour-
risson à la personne âgée.
L'ophtalmologiste pratique un examen
clinique qui teste la vision de l'enfant en
rapport avec son âge et, après dilatation de
la pupille, réalise un fond d'œil pour
examiner la rétine. Il évalue la vue, même
chez les tout-petits, vérifie l'éventuelle
correction optique à prescrire systéma-
tiquement après dilatation. En âge sco-
laire, un examen annuel de contrôle doit
être effectué. Au moindre doute sur la
Tous les enfants doivent être dépistés,
avec une attention particulière pour les
enfants prématurés qui sont beaucoup
plus touchés par ces anomalies. Pour le
dépistage de ces anomalies, l'orthoptiste
est aux côtés du médecin et réalise si
nécessaire la rééducation, en particulier
pour le strabisme et l'amblyopie.

In santé de A à Z

Pour mincir, dégustez
des pommes avec la peau !
R iche en fibres, pauvre en calories… Les nutri-

tionnistes et diététiciens ont toujours vanté les
bienfaits de la pomme pour notre organisme.

Mais elle serait également un redoutable atout minceur.
En effet, des chercheurs d’une université de l’Iowa aux
États-Unis ont récemment découvert que l’acide
ursolique, une substance chimique contenue dans la
peau du fruit, aurait la particularité d’accélérer la com-
bustion des calories et d’augmenter la masse muscu-
laire. Un rempart donc contre l’obésité… Cette expéri-
ence a démontré que des souris obèses ayant un régime

alimentaire riche en matières grasses arrivaient malgré
tout à perdre du poids en ingérant des morceaux de fruit
avec la peau. Une découverte plutôt encourageante
donc. Hormis, l’acide ursolique, la peau de la pomme
regorge également d’autres substances bénéfiques pour
la santé telles que les fibres, les vitamines ou les
minéraux qui agissent comme un « piège à graisses »
en réduisant le taux de mauvais cholestérol et le sucre
dans le sang. Vous savez dorénavant ce qu’il vous reste
à faire…

Destination santé
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CLÔTURE AUJOURD’HUI DES JO DE LONDRES 

Place aux bilans
O MARSEILLE

N'Koulou refuse 
de rejoindre 
l'AC Milan

Le défenseur camerounais de l'Olympique
Marseille (Ligue 1 française de football),
Nicolas N'koulou, a annoncé son désir de
rester au club phocéen, refusant ainsi toutes
les sollicitations des clubs intéressés par ses
services dont l'AC Milan qui voulait un
échange avec l'Algérien Djamel Mesbah. "En
tant que joueur, c'est un plaisir et une
certaine fierté de savoir que l'on peut plaire
aux plus grands clubs du moment. Mais il
faut se calmer et ne pas se laisser endormir
parce qu'il se dit ici ou là", a déclaré
N'koulou, 22 ans, au site officiel de l'OM. "Le
principal (objectif) est de travailler et de
progresser. Moi, je suis très attaché à l'OM,
je ne me vois pas quitter le club cette saison.
Connaissant son histoire et son palmarès, il
est important pour moi de m'inscrire dans la
durée", a ajouté l'international camerounais.
L'ancien Monégasque a été l'auteur d'une
première saison convaincante sous le maillot
de l'Olympique Marseille et souhaite "rester
sur sa lancée" avant la reprise de la Ligue 1
et un déplacement à Reims, dimanche soir.
"Je sens qu'il y a beaucoup d'attente à mon
sujet, mais je ne me mets pas de pression
supplémentaire, je fais mon job comme je le
dois", a indiqué le défenseur central. Selon le
journal italien spécialisé  Tuttosport , l'AC
Milan voudrait échanger son arrière gauche
algérien Djamel Mesbah, 27 ans, contre
N'koulou après avoir échoué à faire venir en
Lombardie le défenseur franco-centrafricain
de Montpellier, Mapou Yanga-Mbiwa.
L'administrateur délégué de l'AC Milan,
Adriano Galliani, comptait faire baisser le
prix de 12 millions d'euros réclamé par le
club phocéen en proposant Mesbah en
contrepartie plus une somme d'argent,
ajoute le journal turinois. Pour rappel,
Mesbah est depuis plusieurs semaines dans
le viseur de Marseille. L'international
algérien avait même refusé une offre de
Torino pour espérer rejoindre la Canebière
avant de se rétracter et de décider de rester
à Milan qui voudrait toujours, apparemment,
se séparer de ses services.

SÉLECTION DU KENYA 

Adel Amrouche
candidat

pour le poste
de sélectionneur 

Le technicien algérien Adel Amrouche a
été retenu dans un short list de
sélectionneurs établie par la Fédération
kényane de football (KFF) technique des
"Harambee Stars", a rapporté la presse
locale. La KFE est à la recherche d'un
nouvel entraîneur national après le
limogeage de Francis Kimanzi en raison de
l'élimination de la sélection kényane en juin
dernier au 2e tour des éliminatoires de la
Coupe d'Afrique des nations 2013 (CAN-
2013). Après avoir étudié les différentes
candidatures reçues, la KFF a établi une
short list de dix noms connus sur la base de
leur travail accompli pendant de longues
années sur le continent africain. Il s'agit de
l'ancien sélectionneur du Burundi Adel
Amrouche, d'Henri Michel (France), de
Raymond Domenech (France), de Claude Le
Roy (France), d'Otto Pfister (Allemagne), de
Luc Eyamel (Belgique), de Tom Saintfeit
(Belgique), de Miodrag Djukovic (Serbie),
de Ratomir Djukovic (Serbie) et de Kikovic
Milinko (Serbie). La Fédération kényane de
football n'a pas précisé la date de
l'annonce du nom du nouveau
sélectionneur des "Harambee Stars". Adel
Amrouche connaît bien l'Afrique pour y
avoir exercé depuis 12 ans en entraînant
notamment au Burundi, en RD Congo et en
Guinée Equatoriale. Il a également travaillé
en Europe, en Turquie et en Ukraine
précisément.                                           APS

PAR MOURAD SALHI 

Cette édition de Londres a permis aux
Etats-Unis de récupérer le haut du
classement général après l’avoir
cédé au pays organisateur de l’édi-

tion 2008, en l’occurrence la Chine. Sans
prendre en compte les résultats de la
journée d’hier samedi, les USA ont délogé
leur rival de la première place avec 94
médailles, 41 or, 26 argent et 27 bronze,
contre 81 médailles pour le Chine, 37 or,
25 argent et 19 bronze. Après avoir battu
l’Argentine, les Américains seront
opposés aujourd’hui dimanche aux
Espagnols, une autre médaille d’or en jeu,
pour une revanche de la finale des Jeux
Olympiques de Pékin. Le plus grand nom-
bre de médailles américaines a été remporté
par les nageurs avec 31 médailles, dont 16
en or, suivi de l’athlétisme avec 26
médailles, dont 8 en or. La Chine, par con-
tre, s’est distingué dans pas mal de disci-
plines, à l’image de la natation (10), gym-
nastique (9), badminton (8),  haltérophilie
(7), tir (7), tennis de table (6) et autres. Au
cours de la première semaine seulement,
428 médailles ont été remportées par les
athlètes de 58 pays. Au total, 85 records
olympiques ont été établis, dont 32 records

du monde. Certaines journées ont marqué
cette édition de Londres à l’image d’un «
super samedi » durant lequel 25 médailles
d’or ont été décernées, dont six à des ath-
lètes du pays organisateur. L’Algérie, qui
participe pour la douzième fois aux Jeux
Olympiques, compte 5 médailles d’or
seulement en autant de participations. A
Londres, la délégation algérienne com-
posée de 39 athlètes, s’est contentée de la
45e place, avec une seule médaille d’or
gagnée par Taoufik Makhloufi au 1.500
mètres. Cette 30e édition a donc été déce-

vante pour les athlètes algériens qui  ont
fait de la figuration à Londres. Des voix
s'élèvent, ici et là, pour que le niveau du
sport algérien soit à la hauteur des aspira-
tions du pays. Une profonde réforme devra
être appliquée pour libérer les énergies et
permettre de revenir au firmament des
nations dans des disciplines comme l'ath-
létisme, le judo, la boxe où même le foot-
ball. Par ailleurs, le flambeau olympique
sera à partir d’aujourd’hui à Rio de Janeiro,
au Brésil, qui accuiellera en 2016 les 31es

Jeux Olympiques.    M .  S .

FOOTBALL, MATCH PRÉPARATOIRE DE LIGUE I 

La JS Kabylie s'incline devant le Fus Rabat 

La JS Kabylie (Ligue 1 algérienne de
football), s'est inclinée jeudi soir face
au Fus Rabat sur le score de 1 à 0
(mi-temps 0-0), en match amical pré-

paratoire disputé sur la pelouse du stade de
l'académie du club marocain. En dépit
d'une domination tout au long de la partie,
la JSK a fini par encaisser un but en toute
fin de match (87’). "Nous avons bien
joué, je pense que l'équipe s'est mieux
comportée par rapport au match livré face
au Raja Casablanca (ndlr mardi, 1-1)", a
affirmé à l'APS le coach italien de la JSK,
Enrico Fabbro, joint par téléphone. La
JSK  a entamé mardi dernier son deuxième
stage à l'étranger durant cette période d'in-
tersaison, après celui effectué dans la
région de Hammam Bourguiba (Tunisie).
Appelé à donner son avis sur ce deuxième
test, Fabbro s'est dit satisfait par la presta-
tion de son équipe. "Notre domination a
atteint 80%, ce qui est pas mal. La défense
était bien en place où Rial, Remache, et

Benlamri, ont brillé, en attaque, nous
avons cruellement manqué de réalisme
devant les buts adverses", a  t-il ajouté,
précisant que pas moins de "huit occasions
ont été ratées" pendant la partie. Evoquant

son adversaire du jour, considéré comme
l'une des grosse cylindrées au Maroc,
Fabbro n'a pas manqué de parler d'un "jeu
agressif" développé par le Fus Rabat, dans
une rencontre "très disputée de part et
d'autre". Lors de cette rencontre, Enrico
Fabbro a procédé à 10 changements, une
occasion pour lui de jauger les qualités de
ses joueurs, à la veille du dernier match
amical prévu samedi face à l'OC
Khouribga, entraîné par l'ancien coach du
MC Alger, François Bracci. "Le match
face à Khouribga va me permettre d'avoir
une idée plus claire sur le onze", a-t-il
indiqué. Fabbro effectue ainsi son retour
dans le championnat algérien, après avoir
offert au MC Alger deux trophées (Coupe
d'Algérie et Supercoupe d'Algérie) en
2007.  La JSK entamera la saison 2012-
2013 en déplacement face à l'USM
Harrach, le 8 septembre prochain, à l'occa-
sion de la 1re journée. 

La 30e édition des Jeux Olympiques de Londres prendra fin aujourd’hui après 16 jours de
compétition, quelque 10.500 sportifs, venus de 204 pays, y ont participé. Plus de 5 milliards de
téléspectateurs ont suivi les compétitions. Côté résultats, les nations les plus habituées à ce

rendez-vous olympique ont procédé déjà aux premiers bilans.  

ECHECS, MÉMORIAL MOKHTAR-CHERGUI 

Adlene Arab remporte la 14e édition 

L’échéphile Adlene Arab du NRJ
Dely Brahim s’est adjugé, vendredi
soir, le 14e mémorial Mokhtar-
Chergui des échecs qui s’est déroulé

du 7 au 10 août à la salle fédérale
Ammour-Djillali à Alger, avec la partici-
pation de 50 échéphiles. Les champions
d’Algérie Mahfoud Oussedik, sixième au
classement final, et Hamza Amira ainsi
que les échéphiles des équipes nationales
masculine et féminine étaient au rendez-
vous pour rendre hommage au "doyen de
la presse sportive" qui avait contribué de
son vivant, à la vulgarisation de la disci-
pline, notamment par ses écrits dans le
quotidien national El-Moudjahid. La prési-
dente de la Fédération algérienne des

échecs (FADE), Taous Ameyar, s’est
réjouie de l’engouement des jeunes
échéphiles (-16ans), notamment des
jeunes filles qui ont réalisé un parcours
" r e m a r q u a b l e " .
"Nous sommes fières de pouvoir péren-

niser le mémorial Mokhtar-Chergui et de
permettre aux jeunes de connaître leurs
aînés par le travail et les engagements
qu’ils avaient à l’époque. En même temps,
ça devient une tradition d’organiser ce
tournoi chaque mois de Ramadhan", a
déclaré à l’APS Mme Ameyar, appelant
les fans de la discipline à adhérer aux clubs
d’échecs. De son côté, le directeur tech-
nique national (DTN), Aziz Madani
Benhadi, a estimé que le niveau technique

de cette édition était "assez élevé" vu la
participation des meilleurs joueurs
nationaux associée à la présence du "FIDE
Master" tunisien, Kamel Njili. "Ce
tournoi a servi de préparation pour nos
échéphiles qui participeront aux
Olympiades d’échecs du 27 août au 11 sep-
tembre 2012 à Istanbul (Turquie)", a
ajouté le DTN. Le vainqueur Adlene Arab
dont c’est la deuxième consécration en six
participations, s’est dit ravi de ce deux-
ième succès considérant ce rendez-vous
annuel comme "le tournoi  phare de la sai-
son". A noter que le prix féminin a été
décerné à Sabrina Latreche alors que celui
des moins de 16 ans a été remis à Zineb
Dina Abdi. A P S  
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COMMUNE DE SIDI M'HAMED 

Sid-Ali Kouiret et Chafia Boudraâ honorés
PAR ROSA CHAOUI 

Les comédiens algériens Sid-Ali
Kouiret et Chafia Boudraâ ont été
honorés jeudi soir lors d'une céré-
monie organisée par la commune de

Sidi M'hamed en présence de plusieurs fig-
ures de la culture et du cinéma. Cette dis-
tinction se veut un hommage à ces deux
comédiens qui ont 
marqué de leur empreinte les années d'or du
7e art algérien à travers des œuvres éter-
nelles. La cérémonie s'est déroulée en
présence du président d'APC de Sidi 
M'hamed ainsi que de plusieurs artistes et
figures de la scène culturelle nationale
dont le réalisateur Amar Laskri et le comé-
dien Saïd Hilmi. La soirée a été marquée
par ailleurs par la projection d'un film doc-
umentaire réalisé par Amer Rabia,
retraçant le parcours artistique de Sid-Ali
Kouiret et de Chafia Boudraâ ainsi que de
séquences de films cultes dans lesquels les 
deux artistes ont joué, à l'instar de
l'Incendie de Mustapha Badie, inspiré de
l'œuvre de Mohamed Dib et l'Opium et le
bâton d'Ahmed Rachdi, inspiré du roman
de Mouloud Maameri. 
Dans ce court métrage, le réalisateur s'est
appuyé notamment sur les témoignages

des gens du 7e art comme les réalisateurs
Mohamed Lakhdar Hamina et Ahmed
Rachedi ainsi que les compagnons des
deux artistes comme Faouzi Saichi et
Hassan Benzerari. 
A l'issue de la cérémonie, les deux artistes
se sont vus décerner le 
burnous de sidi M'hamed ainsi que des
attestations d'honneur.  
Les deux artistes qui se sont dits "ravis"
par ce geste et ont souhaité 
voir cette initiative toucher tous les
artistes algériens. De son côté, le président
d'APC de Sidi M'hamed, Mokhtar
Bourouina 
a estimé que l'hommage rendu à Chafia
Boudraâ et Sid-Ali Kouiret a plus d'une
symbolique, car coïncidant avec la célébra-
tion du cinquantenaire de l'Indépendance
d'autant que les deux comédiens ont lutté à
leur manière pour l'indépendance 
du pays. La commune de Sidi M'hamed
avait déjà honoré Amar Laskri (2011),
Khelifi Ahmed (2010), le défunt comédien
Larbi Zekal (2009), le chanteur de chaâbi
Abdelmadjid Meskoud (2008), le dra-
maturge Mohamed Benguettaf (2006) et le
défunt compositeur Cherif Kortbi (2005). 

R .  C .

ORAN, JOURNÉES DU RIRE

Clôture en apothéose  

Les  "Journées du rire" d’Oran ont été
clôturées en apothéose jeudi soir au
théâtre de verdure Hasni-Chakroun
d'Oran. 

Une série de sketchs inspirés de la vie quo-
tidienne et autres représentations, ont été
longuement acclamés par le public durant
une soirée  exceptionnelle, co-animée par
H’mimich, Kader et Hamza Faghouli alias
Ma Messaouda et qui a fait plonger le
public dans une ambiance de fête et de
convivialité. 
Cette soirée de clôture a vu défiler, entre
autres humoristes, des artistes accomplis à
l’exemple du jeune Halim de Bousmaïl,
qui a imité à la perfection ses idoles
chanteurs de jeunesse, à savoir Cheb
Khaled, Cheb Mami, Cheb Anouar et
autres. 
Le public n'a pas hésité à exprimer son
admiration pour ce jeune talent qui n’avait
pourtant qu’une dizaine de minutes sinon
moins pour présenter son spectacle mais
qui a réussi à "embarquer " le public dans
un  univers de joie et de pur bonheur.
Autre succès également ,pour  le trio
"Harroudi "qui a été  époustouflant en

exploitant, à sa manière, dans le rire
décalé, le thème du "permis de conduire". 
Un sketch marocain était également à
l’honneur dans cette troisième et dernière
soirée des "journées du rire" avec le duo
Nouri Abdelkader et Mordi Mohamed  de
Oujda. Deux humoristes qui ont bien
joué leur rôle dans Batahic fi siloun, un
spectacle qui aborde des  scènes  de la vie
quotidienne mettant en confrontation le
passé et le présent  ainsi que  les idées tra-
ditionnelles et modernes. Les  humoristes
Krikeche et Saïchi ( Rmimez), Baghdadi (
l’inspecteur Tahar), Hazim et Hotchi et
autres invités des groupes el Fordja, El
Manar, El Amjad , Ettahadi, El Fehama
qui ont également été de la partie,  avaient
ce sentiment d’avoir réussi à contribuer au
succès de ce rendez-vous du rire partic-
ulièrement en cette soirée de
clôture. 
Ce rendez-vous annuel a pour ambition de
devenir méditerranéen, à partir de la
troisième édition,comme l’expliquent les
responsbles de l'office communal des arts
et de la culture de la ville d’Oran.     A P S

La cérémonie en hommage à Sid-Ali Kouiret et Chafia Boudraâ s'est déroulée en présence du président d'APC de Sidi M'hamed
ainsi que de plusieurs artistes et figures de la scène culturelle nationale dont le réalisateur Amar Laskri et le comédien Saïd Hilmi. 

FESTIVAL DU THÉÂTRE AMATEUR

Akbou accueille la 8e édition 
La 8e édition du Festival du théâtre
amateur d’expression amazigh, a été
entamée, jeudi soir à Akbou, par la
présentation  d’une pièce fétiche, la
Jarre, écrite par le dramaturge Italien
Luigi Pirandello et traduite et adapté en
berbère par le dramaturge, feu Abdellah
Mohya, qui manifestement a captivé le
public. 
Mise en scène par Kaoudj Toufik, de
l’association Uqtaan  de Tizi-Ouzou, 
et campée par une douzaine de jeunes
comédiens, « la Chronique », dépeint des
tableaux incongrus du quotidien des
villageois kabyles, poussés jusqu’à la
caricature, voire au surréel, dans leur
expression.  
La trame se noue essentiellement autour
d’une jarre, une grande jarre, qui dans la
tradition villageoise, sert à emmagasiner toute la récolte d’huile d’olive de l’année. Aussi sa
préservation et les soins à lui apporter sont de rigueur, et le moindre manquement à son égard,
peu prendre des allures de drame familial. 
En l’espèce Dda Brahim, qui en a fait l’acquisition de façon distraite 
au marché a dû l’apprendre à ses dépends. Son immense cruche 
était tout bonnement fissurée et ne pouvaient logiquement contenir son huile. 
En tâchant de la remettre en état, il s’est compliqué l’existence allant jusqu'à s’y retrouver
prisonnier.  
Une effroyable et affreuse galère, s’ensuit, ameutant tout le village, qui subitement se retrouve
interpellé, dans tous ses démembrements sociaux, chacun rattrapé, d’une façon ou d’une autre,
par la négligence envers la jarre. 
C’était en fait le destin commun, qui s’était fissuré. 
Une chronique très bavarde, sur les comportements égoïstes et farfelus 
de quelques individus sur l’état et la prospérité du village, symbolisé par 
la cruche. Et l’échec de l’un impacte le sort de toute la communauté. Livré dans un langage, cru
et recherché, propre à Mohya, la pièce a fait mouche, au grand bonheur du public, déjà sous le
coup de l’émotion après les moments poignants 
consacrés, avant le début du spectacle à l’évocation de Boubekeur Makhoukh, une figure de
proue du théâtre professionnel national, à qui les organisateurs du festival ont tenu à rendre les
hommages. 
En plus des témoignages livrés par ses amis proches, notamment Omar Fetmouche, directeur du
théatre de Béjaïa, Mohamed Stiti, réalisateur au theatre d’Annaba, et la dramaturge Hamida Aït-
El-Hadj, l’hommage a été appuyé par le déroulement d’un patchwork, des pièces phares,
produite par le défunt dont Hafila Tassir et Les martyrs reviennent cette semaine, produites par
la coopérative théâtrale Abdelmalek-Bouguermouh  d’Ifri-Ouzellaguène. 
Beaucoup d’émotion pour cette levée de rideau qui, d’ores et déjà, préfigure du succès de ce
rendez vous, programmé une semaine durant. Le public y a assisté 
massivement, révélant une salle de spectacles trop exiguë. Beaucoup 
d’amateurs et de passionnés de théâtre n’ont pu accéder à l’intérieur de la salle, si bien que
d’aucuns songent éventuellement à organiser les spectacles de plein air. 

APS
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L’encyclopédie

L’Homo erectus a cohabité avec d'autres
espèces humaines en Afrique

De nouveaux fossiles découverts au Kenya prouvent que les premiers représentants du genre Homo, auquel appartient l'Homme
moderne, ont coexisté à la même période sur le continent africain.

D E S  I N V E N T I O N S

D es chercheurs ont découvert entre 2007 et 2009, au
Kenya, une face, une mâchoire inférieure complète
et une partie d'une seconde mâchoire inférieure

d’Homo erectus. Or, selon les auteurs de l’étude parue
dans la revue Nature, ces nouveaux fossiles confirment
qu’il y a près de deux millions d'années, sur le continent
africain, des Homo habilis et des Homo rudolfensis ont
cohabité.
"Il est maintenant clair que deux espèces d'Homo ont vécu
en même temps qu'Homo erectus", indique ainsi Fred
Spoor (de l’Institut Max Planck d'anthropologie évolu-
tionniste) qui a dirigé les analyses scientifiques.
"L'évolution humaine n'est manifestement pas la ligne
droite" qui a pu être tracée par le passé, a-t-il encore
déclaré au cours d'une téléconférence relayée par l'AFP. En
effet, en 1972, le projet de recherche Koobi Fora (KFRP),
dirigé par Meave Leakey et sa fille Louise Leakey décou-
vrait un crâne connu sous l'appellation "KNM-ER 1470",
sur le site de Koobi Fora au Kenya. C’est ainsi qu’un
débat sur le nombre des espèces d'Homo présentes au
début du Pléistocène a été ouvert.
Initialement classé parmi les Homo habilis, il fut
ensuite attribué au genre Australopithecus avant d’être à
l'origine de la création d'une nouvelle espèce, l’Homo
rudolfensis (du lac Rodolphe, ancien nom du lac
Turkana). Si la morphologie de KNM-ER 1470 est
apparue inhabituelle, les comparaisons étaient rendues
difficiles du fait qu'il lui manquait la mâchoire inférieure

et les dents. Mais grâce aux trois nouveaux fossiles
découverts dans un rayon d'une dizaine de kilomètres
autour de la localisation de KNM-ER 1470, il est
devenu possible d'en compléter le portrait.

Eclairer l'origine de notre branche
de l'évolution humaine

"Ces 40 dernières années, nous avons activement recher-
ché dans la vaste étendue de sédiments autour du lac
Turkana des fossiles qui confirment les caractéristiques
uniques du visage de KNM-ER 1470 et nous montrent à
quoi ses dents et sa mâchoire inférieure auraient ressem-
blé", a expliqué Meave Leakey.  "Nous avons enfin des
réponses", se félicite-t-elle ainsi. "Les nouveaux fossiles
vont grandement contribuer à éclairer la manière dont
notre branche de l'évolution humaine est apparue et a
prospéré il y a près de deux millions d'années", a souligné
pour sa part Fred Spoor.
Néanmoins, ces résultats montrent combien la complex-
ité de l'évolution humaine et les scientifiques restent pru-
dents sur la manière dont ils doivent être interprétés.
Aussi, le paléoanthropologue Bernard Wood estime que
les analyses doivent être poursuivies et conclut : "Ma pré-
diction est que d'ici à 2064, un siècle après la description
par Leakey d'Homo habilis, les chercheurs considéreront
nos hypothèses actuelles sur cette période de l'évolution
humaine comme remarquablement simplistes".

U tilisés en médecine traditionnelle
chinoise, les os de lions sont très
prisés. Un succès qui risque de

provoquer un essor du braconnage de ces
animaux très prochainement.
Si les lions sud-africains étaient autrefois
chassés pour en faire des trophées, ils sont
maintenant recherchés pour leurs os. En
effet, ceux-ci sont expédiés en grandes
quantités vers le continent asiatique où ils
sont utilisés en médecine traditionnelle.
Or, ce nouveau commerce fait craindre une
flambée du braconnage, d’autant plus que
la chasse est encore légale et que 500 lions
sont abattus chaque année.Jusqu'ici, les
chasseurs payaient 20.000 dollars pour
tuer un lion mâle. Les fauves étaient alors
empaillés pour finir dans une salle à
manger. La carcasse, elle, était jetée. Mais
depuis peu, ces restes intéressent les
Laotiens et les Vietnamiens, surtout. En
effet, broyés, les os servent à préparer des
philtres d'amour ou du vin de tigre.
Auparavant, les lions asiatiques faisaient
l’affaire mais maintenant qu’ils ont quasi-
ment disparu, les Asiatiques se rabattent
sur les lions d’Afrique. Officiellement
exportés depuis 2008, les os se vendent
aujourd’hui à 10.000 euros la carcasse.
Comme l’indique Pieter Kat, administra-
teur de l'ONG LionAid, "soudainement, et

très récemment, un grand nombre de
Laotiens se sont découverts un grand
intérêt pour la chasse au trophée. Et ce
n'était jamais arrivé dans toute l'histoire
du Laos !". Un succès d'autant plus
préoccupant que ces nouveaux clients
préfèrent abattre des femelles qui ne coû-
tent que 4.000 dollars. En réalité, bien
que la plupart des chasseurs jurent qu'ils
ne s'intéressent qu'aux trophées, les
opérateurs de safaris et les éleveurs de
lions écoulent les os, en toute légalité.
"Ce commerce est surveillé très, très
étroitement par des fonctionnaires de la
province. (...) Ils ne laissent pas partir

les os tant qu'ils ne sont pas sûrs qu'ils
viennent d'un lion chassé légalement ou
que le lion est mort de mort naturelle",
précise Pieter Potgieter, président de
l'association sud-africaine des éleveurs
de prédateurs. Toutefois, certains lions
sont tout spécialement élevés en cap-
tivité afin d'être "prélevés" pour leurs
os, explique Paul Hart, qui gère un
refuge dans la région du Cap.
Pour plusieurs défenseurs des animaux,
des lions sont abattus en douce et les
arrestations à l'aéroport de Johannesburg
de trafiquants tentant d'exporter illégale-
ment des os se multiplient. D'autant que

de nombreux éleveurs restent bien
vagues quand on leur demande combien
ils ont de fauves (on estime qu’il y a
5.000 lions en captivité en Afrique du
Sud). Les 3.000 lions qui vivent encore
en liberté dans les parcs et réserves du
pays sont donc potentiellement men-
acés. 
"Ce n'est qu'une question de temps avant
que les braconniers s'intéressent à ce
marché", insiste Chris Mercer, qui dirige
une campagne contre la chasse aux
lions. "Pourquoi acheter cher une car-
casse auprès d'un éleveur si on peut la
braconner et l'avoir pour presque rien ?".
C’est exactement le même problème
auquel les rhinocéros sont confrontés.
Toutefois, les avis sur la question sont
partagés : faut-il alimenter un marché
légal et régulé avec des carcasses de
lions élevés dans des fermes, ou interdire
le commerce des os, au risque d'encour-
ager le braconnage ? Le gouvernement
sud-africain, lui, se garde bien d’inter-
venir pour le moment. Pour le faire réa-
gir, une pétition en ligne demandant au
président Jacob Zuma de mettre fin à
l'exportation des os des lions de son
pays a recueilli près de 700.000 signa-
tures dans le monde.

SEXTANT
Inventeur : John Hadley Date : 1730 Lieu : Grande-Bretagne

Les os de lions, une future cible pour les braconniers ?

Les Grecs antiques et Byzantins utilisaient déjà pour la navigation des astrolabes
et des octants, tels ceux trouvés à Anticythère dans une épave. Toutefois, le
sextant moderne fut inventé en 1730 par John Hadley, un mathématicien anglais. La
spécificité du sextant par rapport à l’astrolabe est que les deux directions dont on
veut mesurer l’angle sont observées en même temps.
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Au casting du film
The Green Blade
Rises, Diane
Kruger jouera la
belle-mère du
président Abraham
Lincoln.  Ce
nouveau film sera
réalisé par
Terrence Malick
qui explique que sa
production vise à
se pencher sur
l'enfance du
président, afin de
comprendre
comment il est
devenu le
personnage
politique que l’on
connaît
aujourd'hui.

eellllee iinnccaarrnneerraa
llaa bbeellllee--mmèèrree
dd''AAbbrraahhaamm
LLiinnccoollnn

Diane
Kruger

Angelina Jolie-
Brad Pitt
jjuussttee 2200 iinnvviittééss
àà lleeuurr mmaarriiaaggee !!
Angelina Jolie et Brad

Pitt vont faire un mariage
en petite communauté
puisqu'il n'y aura pas plus
de 20 invités, dont les
six enfants du couple.
Et c’est en France qu’ils
vont se dire "oui" dans
leur château le
Miraval, plus précisé-

ment ; un symbole
de leur amour.

Macaulay
Culkindd’’hhéérrooss àà ll’’hhéérrooïïnnee
La jeune star de Maman j’ai
raté l’avion n’est plus que
l’ombre de lui même. Les
joues roses et le regard
malicieux de Macaulay Culkin
se sont transformés en
véritables traits morbides
après être tombé dans la
spirale de la drogue.
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PARTICIPATION DES JEUNES À LA VIE ACTIVE 

Ban Ki-moon appelle à multiplier
les dispositifs 

Le secrétaire général de l'ONU Ban Ki-
moon a exhorté les gouvernements à
encourager les jeunes à utiliser leur créativ-
ité et leurs ressources pour être des vecteurs
du changement dans le monde. Dans un
message adressé à l'occasion de la Journée
internationale de la jeunesse, célébrée le 12
août, le secrétaire général de l'ONU a
souligné que les jeunes d'aujourd'hui qui
vivent dans les pays en développement,
représentent une chance sans précédent pour
l'humanité dans son ensemble.  "Ils sont
pourtant trop nombreux, y compris parmi
les plus diplômés, à percevoir des salaires
de misère, à occuper des emplois sans
avenir ou à être victimes de taux de chô-
mage record. Ce sont les jeunes qui ont le
plus souffert de la crise économique mondi-
ale", a rappelé M. Ban dans son message.
"Beaucoup n'ont aucune perspective
d'avenir à court terme et ne peuvent par-
ticiper à la vie sociopolitique et au
développement de leurs pays. Si nous
n'agissons pas de toute urgence, tous ces
talents gâchés et ces rêves brisés risquent de

donner jour à une génération perdue", a-t-il
ajouté.  Le secrétaire général a indiqué que
“les jeunes ont montré une nouvelle fois
qu'ils avaient l'intention et les moyens d'in-
verser le cours de l'histoire et de s'attaquer
aux problèmes mondiaux", s'est félicité M.
Ban. De son côté, l'Organisation interna-
tionale du travail (OIT) a mis en garde con-
tre le "sacrifice" d'une génération de jeunes
travailleurs menacés par un dangereux cock-
tail de chômage élevé, d'inactivité accrue et
de travail précaire dans les pays développés,
ainsi que par la persistance d'une forte pau-
vreté au travail dans le monde en développe-
ment.Ils sont en effet 75 millions à être
sans emploi à travers le monde.
Promouvoir l'emploi des jeunes est devenu
une priorité essentielle pour de nombreux
gouvernements, a indiqué vendredi l'OIT,
citant en exemple des programmes qui
garantissent aux jeunes l'accès à l'emploi, à
l'éducation ou à la formation ou ceux qui
sont davantage orientés vers l'amélioration
de la réussite scolaire en vue d'améliorer la
future employabilité. 

Des incendies d’origines indéterminées
ont ravagé cent soixante dix (170)
hectares de chêne-liège, soixante neuf
(69) hectares de pin d’Alep et de brous-
saille, sept cent dix (710) arbres fruitiers
et soixante quatre (64) bottes de foin à
travers les circonscriptions des com-

munes de Talassa, Béni-Rached, El-Marsa
et Sidi-Abderrahmane (Chlef), Tizi-
Mahdi, Tamesguida et Deux-Bassins
(Médéa), Aït-Yahia-Moussa  (Tizi
Ouzou), Lardjem (Tissemsilt), Toudja
(Bejaïa), Ferdjioua et Tassadane-Haddada
(Mila).

INCENDIES ET FEUX DE FORÊT 

Plusieurs villes suffoquent 

EXPULSION DES ÉTRANGERS EN FRANCE

La LDH fustige 
une "stigmatisation nauséabonde"

La Ligue française des droits de
l’homme (LDH) a fustigé vendredi ce
qu’elle a qualifié de "stigmatisation
nauséabonde" suite aux expulsions

ces derniers jours d’étrangers, notamment
des Roms, du territoire. Tout en se
déclarant "inquiète" face à une continuité
de l’action des pouvoirs publics, elle
estime que cette politique s’inscrit "en
faux avec les engagements du candidat
François Hollande". A ce titre, l’ONG rap-
pelle les promesses du candidat François
Hollande qui, dans un courrier adressé à la
Ligue, s’engageait dans les termes suiv-
ants: "Je souhaite que lorsque des campe-
ments insalubres sont démantelés, des
solutions alternatives soient proposées.
On ne peut pas continuer à accepter que des
familles soient chassées d’un endroit sans
solution. Cela les conduit à aller s’in-
staller ailleurs dans des conditions qui ne
sont pas meilleures". «De fait, aujourd’hui
comme hier, les expulsions sèches, loin de
régler les problèmes posés, ne font que les
exacerber et leur exploitation médiatique
renforce une stigmatisation
nauséabonde", déplore la LDH, qui dit s’in-
quiéter du "peu d’empressement" du min-
istre de l’intérieur, Manuel Valls, à

recevoir les associations qui œuvrent sur le
terrain aux côtés des populations rési-
dentes et Roms. 
Pour l’ONG, il y a "urgence" à réunir les
préfets, les collectivités locales (région,
département, commune) avec les associa-
tions pour trouver des solutions sur chaque
terrain, pour envisager des réponses qui
s’inscrivent certes dans les décisions de
justice mais respectent le droit au loge-
ment, à l’accompagnement social, notam-
ment des mineurs, et protègent les person-
nes en précarité. Après des évacuations
successivement à Saint-Etienne,
Grenoble, Aix-en-Provence, La
Courneuve, plus de 300 personnes dont
des enfants en bas âge ont été expulsés
mardi dernier de campements situés à Vaux
en Velin et Villeurbanne, près de Lyon,
sans proposition de relogement. Une autre
évacuation a eu lieu mercredi dans le XIXe
arrondissement de Paris. 
Entre 15.000 et 20.000 Roms venus de
Roumanie et de Bulgarie vivraient en
France. Outre les campements illégaux,
certaines familles vivent à même la rue à
Paris, trouvant parfois refuge dans des cab-
ines téléphoniques comme à la place de la
Bastille, au coeur de la capitale française.

GRÂCE À L’APPEL D’UN CITOYEN AU NUMÉRO VERT « 10 55 »

Une Chevrolet volée récupérée 
par les gendarmes

Le groupement territorial de Gendarmerie
nationale de Constantine a été contacté sur
le numéro vert 10-55, à 2h00  du matin
dans la nuit de samedi à dimanche par le
conducteur d’un véhicule de marque
Chevrolet Avio, l'informant d'avoir été
victime d'une agression commise sur la
RN.03, reliant Constantine à Skikda, par
des individus non identifiés qui ont barri-
cadé la route près du village El Kentour,
commune de Aïn Bouziane (Skikda), pour
ensuite le déposséder de son moyen de

locomotion et prendre la fuite en direction
de Constantine. L'intervention rapide et
les recherches entreprises par les gen-
darmes de la compagnie territoriale de
Constantine et de la section de sécurité et
d'intervention du groupement ont conduit
à la récupération du véhicule volé, aban-
donné à l’entrée est de la ville de Hamma
Bouziane. Le moyen de transport a été
confié aux gendarmes de la brigade d'Aïn
Bouziane (Skikda), qui ont ouvert une
enquête.  

3 NARCOTRAFIQUANTS ARRÊTÉS À MOSTAGANEM 
10 kilos de cannabis saisis dans un véhicule
A l'issue d'investigations, les gendarmes de la compagnie territoriale de Bouguirat ont arrêté un
groupe de narcotrafiquants constitué de trois narcotrafiquants en possession de 10 kg et 157
grammes de kif traité. Un véhicule de marque Renault Symbol, trois téléphones cellulaires et un
permis falsifié ont été saisis. L’enquête se poursuit.. 

1 TRAFIQUANT ARRÊTÉ À CONSTANTINE
1 kilo de kif découvert dans un bidonville
Agissant sur renseignements et en vertu d'un mandat de perquisition, les gendarmes de la
brigade d’El Khroub ont interpellé une personne et saisi dans son domicile situé dans un
bidonville, commune d’El Khroub, un kilo de kif traité, et la somme de 39.000 DA, représentant le
produit de vente des stupéfiants. Les investigations se poursuivent.

3 CONTREBANDIERS INTERPELLÉS 
400 kg de cuivre récupérés à Maghnia
Les gendarmes de la brigade de Maghnia ont présenté devant le procureur de la République près
le tribunal local, trois trafiquants pour contrebande et détention et commercialisation de
stupéfiants. Deux véhicules de location, 400 kg de déchets de cuivre et 95 grammes de kif traité
ont été saisis. Deux d’entre elles ont été placées sous mandat de dépôt et la troisième remise en
liberté provisoire. 

L. H.

FFéélliicciittaattiioonnss Samy et Lorenzo ont la joie
d’annoncer tardivement  la

venue de leur petit frère
Racim Nidal venu agrandir
le cercle familial le 25 juillet
au foyer de Samir et Sarah

Zerrouki. Certes un petit
Racim qui ne détrônera pas

Samy dans le cœur de
Bachira. Un papa fou de joie

pour une quatrième descendance
qui fait aussi sa fierté, une maman heu-

reuse pour la délivrance de son petit bout de
chou qui a eu droit au premier biberon des

mains de son tonton Ryad avec une première
tammina des mains de Zahou et une tatie

Melisa qui a joué les puéricultrices  aidées
des deux petites cousines Nélia et Sofia durant

leur séjour à Alger. La  mamie Malika est
«grand-maman» pour  la 7e fois ce qui est loin

de la rajeunir mais se console  très vite en
voyant que cet enfant si beau est une joie qui

arrive et qui  nous éclaire.           
Félicitations à l’heureux papa et prompt

rétablissement à Sarah qui remercie de tout
cœur Houria Farhi, médecin réanimateur qui l’a

accompagnée tout au long de la grossesse
jusqu’à la délivrance…   tenez-vous bien des

trois mousquetaires !!

                                                                                                          


